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_ J L е Madawaska
quelque temps à savoir que le comi
té régional de ГА. C. J. C. pour le 
diocèse de Chatham devienne dto_ 
tinct de celui du cercle Notre-Dame 
des Neiges, celui-ci a procédé lundi 
dernier à 1‘élelction de nouveaux of
ficiers.

La réunion a eu lieu dans la sâlle , 
l'Assomption, scus la présidence du 
Dr Georges Dumont, président Ré
gional. qui, jusqu’à date, se trouvait 
rn même temps président du cercle 
local. On remarquait parmi les as
sistants. rofcre nouveau vicaire, M.
.’abbé C’écphas Haché.

M Benoit Michaud, jeune avocat 
de Campbellton. et membre-conseil
ler du comité régional, de 1>C.J.C. 
fut élu Président du cercle Notre- .
Dame deo Neiges. Les autres offi
ciers sont: Vioe-président, M. Cas 
ton Wagner: Secrétaire, M. J.-Orner 
I Ager; Ass.-secrétairè, le Dr Théo.
Godin; Trésorier, M. Louis Belle-Is
le; Conseillers: MM. Frank Cham- 
poux, Léo Décarie et Gonzague Cou

L'assistance était nombreuse, et les 
nombreux discours au programme in 
té restèrent vivement les membres. J

Le comité régional devient donc (. 
tout-4-fait distinct du conseil du! 
cercle N.-D. des Neiges, et ce fait І 
devrait donner beaucoup plus de to-1 
titude au comité régional dans son!

* travail.
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«gheny ont ap
pris qu’il se trot - 7,000 tonne* de 
chartxm en-dessus* du 
;hamp de polo n*uniciual et qus les 
ravaux à ce champ ne peuvent être 
> minés à moins qu'ils n’achètent 
e charbon. La Pittsburg Goa! Co. a 
offert de vendre ce charbon à $32,500 
A'.t 25 sous la tonne.

CONVALESCENT Le R. R.P. Jehanno 
an collège Sacré- 

Cœur de Bathurst

FRASER CO’S 
PROFITERONT 

DE CES TAUX

L’ELECTION DU 
HUFF NOVEMBRE 

AUX ETATS-UNIS

LES NOTRES 
AUX COURS 

^AGRICULTURE

res du comtéAUTEUR*
nouveau:

O F тШМ

Les Ciee Fraser, à la suite des ré- Précisions générales sur le système 
galion de Jésus et Marie prend ductions des droits de coupe au N.. du collège électoral, qui choisit le 
part à la fête du Sacré-Cœur. —-, Brunswick, annoncent qu’elles Je- Président.
S. Б. Mgr Chiasson officie. — Au-, ront de gros chantiers. — La scie- 
très visiteurs. fie de piaster Rock fonctionneray

à pleine capacité. — Réouverture 
à Fredericton.

COUPE DE 16,000.000 PIEDS DE 
BOUS CET HIVER

Le Supérieur Général de la Congré-
-

Sur 29 élévet gui viennent de 
meucer let court abrégés d'Agri- 
cullure à Fredericton. 12 sont du 
Madawatka et un de Kent 
court te termineront le 9 décembre

ж і** -і
■<:тЩ

LE KU KLXJX KLAN— Les
ROOSEVELT PORT Halifax, ?9. — On a trouvé au

jourd’hui, devant l’église catholique 
ГArm-dale, où l’on a brûlé hier soir 
me croix, des feuillets de 
ie du Ku-Klux-Klan.

On n’a rien aperçu d’extraondinai- 
re. La population du faubourg d'Ha
lifax, témoin de l’attentat religieux 
d’hier, m«.iifeste. en riant, sa sur
prise de n’avoir pas vu de oavatters 
en cagoules.

Le Rév. P. F. Mar'in, prêtre d’Arm 
cale, a aperçu le premier la croix en 
flammes. Il se’st rendu immédiate
ment. avec quelques hommes, sur ie 
-ten de l’atten;at et a retiré la croix 
du feu.

Saint Jean Eudes, en instituant, 
en 1670, la fête du Divin Coeur de 
Jésus, demandait aux file de ses Ins
tituts. d’apporter à la célébration de 
cette fête toute la solennité et toute 
la piété requises.

Ah! certes, la piété n’a pas fait 
défaut, au Collège du Sacré-Cœur, 
quand il a célébré, le 20 octobre, sa 
fête annuelle! 
jours qui l’ont précédée, tous les 
coeurs se sont préparés, par la priè
re et le sacrifice, à recevoir les grâ
ces que Jésus destine aux dévots de 
Son Cœur, en ce jour de fête que 
Saint Jean Eudes appelle "une fon
taine de grâces et de bénédictions".

Pour la solennité, rien ne manqua 
Avec Son Excellence Monseigneur 
P.-tA. Ohiasson, notre évêque vénéré, 
qui avait daigné nous donner un té
moignage nouveau de sa paternelle 
bonté, en prenant part à nos fêtes 
et en s’imposant les fatigues d’une 
messe pontificale, n’avions-nous раз 
le bonheur de voir au milieu de nous 
ie successeur mêfcne de Saint Jean 
Eudes, le Très Honoré Père M. Jé- 
hanno. Supérieur Général de la Cou 
g négation de Jsus et Marie? Le Très 
Révérend Père, en effet, étant au Ca 
nada pour la visite de ses maisons, 
avait bien voulu faire coincldSr avec 
notre fête du 20 octobre la date dé 
sa visite au Collège du Sacré-Coeur. 
Nous ne pouvions qu’être touchés 
de cette bienveillante attention, ci 
nous tenons à exprimer au Révérend 
Père notre filiale reconnaissance.

Pour la messe pontificale, Son Ex
cellence Mgr Ohiasson avait pour 
prêtre-assistant, le Révérend Père J. 
Le Garrec, Eudiste, Curé de Cara- 
quet. Les Révérends Pères Th. Ha
ché, Guré de Lamèque, et Liv. Chias
son, Curé de Shippagan, firent of
fices dé diacres d’honneur. Les fonc
tions de diacre et de sous-diacre d’ot 
Ace furent respectivement remplies 
par les RR. PP. L. Laptente et W. 
Myatt, professeurs au Collège. Le R. 
P A. Proulx dirigeait 1<b cérémonies. 
Monseigneur J. Wheten, PD., Orné

NEW-YORK, — Le rebus prési
dentiel des Etats-Unis sera résolu le 
8 novembre. Soit que le Président 
Herbert .Clark Hoover soit réélu, soit 
que sa place soit pris» par Franklin 

Fredericton, — Pour bénéficier de Delano Roosevelt. Gouverneur démo 
la diminution de s taux dans leg cratique de l’état de New-York, Nor 
droits de la province sur la coupe man Thomas, le candidat socialiste, 
du bois, et afin de procurer plus réunira de nombreux suffrages, mais 
d’emploi, les compagnies Fraser ont exception faite d’un miracle, il ne 
annoncé ces jours dernier» quelles 5<iuralt éfcre élu. Wllllam-Z. Foster, 
feront faire la coupe de 16 million candidat communiste, obtiendra plus 
de pieds de bois cet hiver. de votes que n’en réunit d’habitude

La direction a également déclaré un candidat de l’extrême Gauche. Au 
que la scierie de Plaster Rock fonc- ^1Qntont oû °es lignes sont écrites, 
tiennent à pleine capacité, et cou- 68 concours de popularité (sr.-aw

de plea8 de “■ * .™Z<£G^,ement r<-
La Klerie de Fredericton мго rt- ieI«SS?a^Z-^ "du' AJb”t

ouvsrte et sera en opération une pa.- Nebraska appelle svetto? "dé\ “И**1 et O*”* Martin. Edmunds
lie du tempe, de façon à couper suer du coll#K électoral ” I ,onl Onell Lafonse. Orand-eault ;
9.000.000 de corde, dan, dette léfpon У. „ . Edmond Thbodeau. «-Léonard .pà

Quant au bole de pulpe, on a Пп- ...” )°llr ** amitln, chaque Etat rolaae); Réné Nadeau. Lac-Baker ;
tentlon d’acheter des colons, dei pe- *“ÎJ? _"on*re «électeurs Gérard Dalgle. St-Hilaire; Alyre Bé
Uts entrepreneurs et des parlicu- 5“ * con"| langer, St-Bastle et Roméo Deajar-
11ers le plus possible, male on nest fST! 81 ™ | dîne, St-Jacques.
pas encore à même d’en détermine, ** ‘«tructeure. membres des dé- <
la quantité, eci devrait semer un Jr , PrésSmt’ Parttn»nte d’Ugriculture fédéral et
peu d’argent dans les localités qui VmbcUl. sont au nombre de 20.
en ont le plus besoin. dont 5 de langue française: MM A.

D autres compagnies moins impor- est de 531. J °audet* B A., Alphonse Dionne,
tantes ont également résolu d’sug- ta птрв шпФло .» « BSA., E. F. Pineau, BSA., Gustave 
menter leur coupe de bois cet hiver „ Osudet, ВВЛ. et Antoine Ooguen.
et sont à faire des démarrhe. a cet P°‘?s des Xotes,du 
effet. toral se trouve dans les districts ha

bités (par une grosse population!. ;
Ainsi le New-York possède 47 votes1 

.cette année; la Pennsylvanie, 36 ;
1 Illinois, 29; l’Ohio. 26; le Texas, 23: | 
la Californie, 22; le Michigan, 19 ; 
le Massachusetts, 17; et les autres 
Etats moins d’électeurs.

Comme on exige une majorité de 
266 votes du collège électoral pour 
élirè un prséident, on se rend comp
te que les résultats des Etats men
tionnés sont d’une grande impor
tance en estimant la tournure que 
prendra l’élection au fur et à mesu
re que les rapports seront connus.

Si Roosevelt remporte l’Etat dont 
il est le Gouverneur et qui, en 1928, 
au milieu d’une avalanche républi
caine, lui donna une majorité de 
700,000 voix, il sera le premier can
didat présidentiel démocratique à 
accomplir la chose depuis 1912. Le 
vote socialiste-communiste est ici un 
facteur, car on l’estime à tout près 
5,000,000.

Fredericton, 2 nov. — Le 10e cours 
sforégé de l’Ecole d’Agriculture du 
Nouv.-Brunswick s’est ouvert hier A 
la Station Expérimentale du Dotni- 
nion à Fredericton. Il se continuera 
Jusqu’au • décembre.

Cette Ecole offre aux jeunes culti
vateurs le coure d'agriculture le plus 
économique aux provinces Mariti
mes.

Іл nombre des élèves cette année 
est de 29; l’an dernier U était de 26. 
Des 13 élèves, de langue française, 
même nombre que l’an passé, dduzc 
sont encore du Madawaska, et 4m 
du comté de Kent.

propagan-

і
1Pendant les neuf

ï

1 Le Duc de Gloucester, troisième fils 
de Sa Majesté le Roi. est devenu 
auteur distingué. Son livre. “Від 
Game Shooting in Africa” contient 
un rapport captivant de ses aven
tures en Afrique, dans un style 
noleste mais pittoresque.

LE FRERE DE 
KREUGER ARRETEЮГÇUILLEURS

ACEJISTES іw Stockholm, 28. — Orsten Kreuger, 
frère d'Irvar Kreuger. le célèbre roi 
des allumette», a été arrêté Jeudi der 
nier; il est accusé de détournement 
de fonds.

Le procès a été fixé au 28 octobre. 
Cn s’attend à ce que la police publie 
un rapport circonstancié des accu
sations portées contre lui.

Le cercle "Immaculée-Conception 
de l’A. C. J. C. participera autant 
que possible dans les organisations 
sportives cet hiver.

Pour le moment, une équipe de 
quilleurs a été organisée qui pren
dra part au tournoi de la Ligue de 
Quilles d’Bdmundston.

Cette équipe sous la direction de 
Jos. Lebel est formée des joueurs 
suivants: Frédéric Fournier, Plus 
Powers, Enoil Ducas, Georges Pelle
tier et Paul Martin. Une pratique a 
eu lieu hier soir à la salle de Quilles 
Casino, et tout laisse prévoir que nos 
porte-couleurs feront honneur à l’As 
•solation qu’ils représentent.

Noils leur souhaitons plein succès 
ci я ns leur course vers le chamo ton
nât local.

Winston CHURCHILL, éminent h от 
me d’Etat anglais, et ancien Chan
celier de l’Echiquier, fume son ci

gare favori, alors qu’ü laisse l’hôpi
tal à Londres, après une sérieuse 
maladie qui l’a empêché de se mê
ler de politique depuis quelque 
temps.

FUNERAILLES DE 
FEU A, GAGNE

936 EGLISES 
DEDIEES A S. PATRICENOUVELLES DE 

VANBUREN, Me
Les funérailles de Sieur Alonzo Ga 

2né. décédé après tu*e courte mala
die à l’Hôtel-Dieu de StiBasile mer
credi dernier, ont eu lieu samedi ma
tin dans l'église paroissiale du Grand 
Sault.

Une foule considérable de parents 
pl amis du défunt se pressa dans 
1Y TÎfce pour assister au service fu- 
nè ire, et rendre un dernier témoi
gnage d'estime au défunt.

r. , Le service fut chanté par l’abbé
”fcé,rds Geo. Bernier, curé de la paroisse, as- 
“t tau*'dans ’ 'ê comme diacre et sous-diacre de 

и droits de coupe au Nouv -Brims . a-)bé pélix Dugal. curé de St-Mi-
* P0ur| ch"! de Drummond, et de l’abW Fê

le ïe.lf T , Ю!“ po“r И* Verret. curé de St-André.
le bois de pulpe. — Les nouveaux 
taux.

Dublin — Il y a dans le monde 936 
églises qui lui sont dédiées, dont Л 
cathédrales.

On en trouve 461 aux Etats-Uni?.. 
168 en Irlande, 16t en Australie, 82 
"n Grande.Bretagne, 65 au Canada. 
13 respectivement en Afrique et dqn» 
les Indes anglaises; 5 dans les autres 
possessions anglaises asiatiques. 4 en 
Chine et 4 en Corée, 2 en Iat'.k, 2 
oans le Sud-Amérique, et 1 à Terre- 
Neuve, à Malte et aux lies Hawal.

LE •POPPY DAY"

ON COUPERA 
PLUS DE BOIS 

CETTE ANNEE

—Une collision est survenue mer
ci edi dernier, à l’angl* des rues 
Main et Bridge entre l’auto de M. 
Fred Cyr et le sedan de M. Pierre La 
plante de Hamlin. Les autos furent 
fortement endommagées mais aucun 
des occupants ne fut blesse.

—Le magasin Woolworth qui fai
sait des affaires dans notre ville de
puis cinq ans, a fermé ses portes la 
semaine dernière. Le gérant John 
Hay a été transféré dans un autre 
magasin et la marchandise trans
portée ailleurs.

IL S’EGARE UNE 
SECONDE FOIS 

DANS LA FORETLA -JEUNESSE. CATHOLIQUE 
A ACCLAME LE CHRIST-ROI

Montréal. 31. — Dimançhç soir, U 
vaste nef de la cathédrale, remplie 
à sa capacité par la Jeuneese catho
lique de Montréal, a résonné des ac
clamations poussées en l’honneur du 
Christ-Roi.

Plusieurs milliers de Jeunes gens, 
presque tous membres de l’A. C. J. O. 
étaient venus à lajppel du comité ré
gional de -cette association, prendre 
part à une manifestation en l’hon
neur du Chrlst-Rol.

La cérémonie consistait en
heure d'adoration. Elle avait__
but de demander la cessation de Ta 
présente crise.

M. le chaaolo» Harour, curé de la
c-vhédrale, souhaita la bienvenue 
aux Jeunes de l’association catholi
que.

Haro'd Kelley d'Edmundston a été 
retrouvé dimanche après-midi a- 
prè, deux jours de recherches — 
Seul et sans abri dans le bois pen
dant la tempête.

ON AVAIT PRESQUE PERDU 
TOUT ESPOIR

1

rts furent dites aux suteïTtéreux Tla^omYe^ 
car le R. P. Pennofort. et l’abbé ! ™ n!. * Bessborougn
Ezzle. vicaire à Drummond. | ‘„""ÏJî5 zé’ate.^rs de,11 camP«-

gne dw poppy day , ou journée des 
coquelicots, dans la capitale A tenir 
leur réunion à Rideau Hall, le mardi 
8 novembre prochain.

П sera fait rapport à cette réu
nion. du degré de succès obtenu par 
la campagne entreprise. La comtee- 
>t. qui patronise pour tout le Cana
da 1$ distribution des coquelicots et 
tributs floraux de la Légion cana
dienne, assistera à cette réunion.

POUR ATTENUER LE CHOMAGE—Un autre magasin fermera aussi 
ses portes dans notre ville prochai
nement. C’est le Boston Clothing 
Store qui, depuis plusieurs années, 
faisait des affaires dans l'édifie* de 
M J. A. Pelletier. Ce magasin sera 

une transporté à Madawaska où son prô_ 
pour oriétaire M. Levl Klein a déjà urt* 

succursale.

La chorale de la paroisse renditPTOdérictim, N.-B., 28! — A la suite
d’une conférence entre les membres' ,л mes£? de R«iuiem en plein chant, 
du gouvernement provincial et des ass^ é comme solistes de M. J. B. 
représentent* de l’industrie forestiè-1 T volante de St .Léonard. Theriault 
re de la province, le premier müvs- ' d’Bdmundston et Gagné de Ste-Ro- 
tre Richards a annoncé une réduc- sc' 
tion dans les droits de coupe au 
NrovCau -Brunswick.

aideraient considérablement à la re- топ^мк^і’м^1*' Н^Г| Hrt" 
priée des opérations forestières cet , рл^ РВШ
hiver, résnédlant ainsi, jusqu'à un . . ,
certato point, à la situation du chfl- Da 5 n°trÇ compte-rendu de la j semaine dernière nous avions oublié

________ Les droite de coure v comnrk Ie mentionner comme soeur du dé-
Sam r 1 if s‘éteignait doucement dans ^ «t les bois dur, sur c boisi Srt^e^ ^ St"AndlvV

’e Seigneur. Sieur Tancrède Dubé, і * a été réduit de $2 A fl |
de No" re-Dame-du _ Lac, époux de *** ^ Pteds, — et ceux du bols de
feu Dénwnène Saucier. Le défunt été lêdutts de $2.70 à $2.00
était ô<ré de 81 ans, et trois mois. ** corde.

Son épouse l’avait précédé depute 
peu d’années dans la tombe.

Il laisse pour le pleurer plusieurs 
enfants, dont deux fils: MM. Lud- 
ger Dubé. de N.-Dame, et Josephel, 
de Madawaska, Maine; six filles :
Mme Jules Castonguay (Laura) de 
Connor, Mme Diôme Landry (Marie) 
des Etats-Unis, Mme Vve Emery 
Morrison (Edith) et Mme Jos. Roy 
fAnna) de Montréal, Mme Marin 
Landry (Emilia) aux Etats-Unis et 
Annie, à Montréal.

En outre, il laisse trois frères: Ar
thur, de St-Eusèbe, Pitre de Winni
peg e: E. Dubé, de Québec 
soeur-, Mme Prudent Beaulieu, de 
N Dame, Mme Evarist* Dubé, d»
S‘-Fi tert, Mme Napoléon Dubé de 
*!• * oi. Mine Anselme Levesque; sa 
bel! -sœur, Mme V»e Blie Dubé do 
St-Tû’sèbe.

Ses funérailles ont eu lieu au mi
lieu de nombreux pares te et amis, 
pn l’église paroissiale de Notre-Dame 
lundi matin.

Les porteurs étaient: MM. Dama- 
se Pinette, Alfred Beaulieu, Orner 
Dubé, Pollcarpe Beau .leu, Rosario 
Dubé et Jos. Dubé, ses neveux. Por
tait la croix, M. Tlmothé Dubé.

Aux membres de la famille on 
deuil, nous offrons nos sincères con
doléances.

oe Bathurst, occupait une plàoé
- Perdu dans les bois de St-Jacques 
■ht exposé aux rigueurs de la tempê_ 
te de vent, de pluie et de neige que 
nous avons eue à la fin de la semai
ne dernière, telle est l’aventure qui 
est survenue à Harold Kelley d Ed
munds* on et dont te dénouement efit ' 
pu être tragique si les recherches 
n’euâsent pas été fructueuses.

Kelley était parti vendredi dér
ider, dans l’après-midi pour une 
courte excursion de chasse dans les 
bois de St-Jacques, à dix milles d’Ed, 
mundston, en compagnie de Géra ldi 
Poumier aussi de cette ville.

Arrivé .au bois, chacun prit une di
rection opposée se donnant rendez- 
)ous à leur automobile, près de la 
demeure de M. Jos. Bossé, cultiva
teur. Fournier revint *e premier et 
attendit son compagnon. Comme ce
lui-ci tardait \ revenir, Fournier re
tourna en ville et demanda à Mme 
Kelley d’aller chercher son mari.

Ce soir-là, on attendit en vain le 
retour de Keüey. Le lendemain, sa 
medl, des hommes commencèrent à 
faire des recherches dans le bois, 
incte vainement. La tempête avait 
fait ragt depuis la veille au soir Le 
rent avait soufflé avec violence et la 

neige wait recouvert le sol à un pied 
d epa ,‘seur à certains endro Tou
te pisie était impossible à retrou
ver Des coups de feu furent tirés 
n.ais restèrent sans réponse.

Dimanche matin, environ soixan
te ho.nmes partirent d’Bdmundcton 
p-ніг poursuivre les îecherche.s. Vers 
■rois l.t-uree plusieurs revinrent au 
bord: ils étaient tous transis et mouil 
lés Jusqu’aux genoux. Aucun'd’eux 
n’avait revoir de retrouver Kelley. 
I.’ordre avait été donné aux autres 
dans le bois, d’abandonner les re
cherches, car le ternes commençait 
à . il miroir et il nv.geait

Vers quatre heurt» un groupe 
c hommes dirigé par Jos Bossé dé
couvrit un petit feu et. tout près, ils 
eurent la joie de rencontrer Kelley 
qui marchait avec peine, traînant un 
lièvre par les Oreilléà. Il était exté
nué de fatigue et grelottait de froid.

On le ramena au bord où son épou 
Cette

d’hofifiéuf.
" AvèC quelle satisfaction ne voyions 
noue pas, près de l’autel, toute une 
couronne de prêtres, amis ou anciens 
Elèves du Collège ? Nous étions 
héureux aussi de remarquer la pré-

Capucins

Les porteurs étaient des membres 
du 4e degré de l'Ordre des Chova-—Emile Daigle, populaire athlète 

load, est parti lundi pôttr Mâdâwaa- 
ka où il travalllero AUX Usines Fraser Couvent des 
pendant lés mote d’hiver. Dalgle, qui ctoc* <* du 
était l’un d-3s plue solides joueurs de * ** Trappe 
Véqûipe de hockey de Van Buren, P»rtic*per à nos fête* avec deux jeu- 
Гhiver dernier, s’alignera cet hiver nee P*1*8 Trappistes, les RR. PP. 
ivec le Fraser Paper, champion de All*^) et Léo Verret, ancien»
la ligue d’Bdmundston l’hiver der- mèves du Sacré-Cœur. Avec non 
nier. moins de plaisir nous voyions plu-

w,ln ~ ... . , sieurs laies, entre’autres, d’anciens
9™ ,1!?’ ”Ued'“ ; élève, du SacnéOoeur: M. le doc- 
nu leur Alb. M s.ormany, Prés'dent de

A uï i l’AMoclaUon dee Andene Elèves, M.
-JrL L ™паик et м j..P. eu»»»..
ntr àTde^ de^ S£l£T'‘, Pendant que «accomplirent le» ri-
nr*, de «“і, Æ “w.
Leur mariage aura lieu bientôt dans r
I église du Mbnt^larmel. Iа R P 8 Laroucbe u m'i!c *

—'La société, de la Croix Rouge a 
eu un “party” au bénéfice des en- 
fants pauvres de la ville, au Connie’s 
ton, jeudi dernier. Il y avait plu- 
sieurs personnes de Lille, GrandTele S?
et Fort Kent. Dans l’après-midi et teX!! №s-t"U 1X18 811 à deux n~ 
le soir il y eut parties de biidge 
suivi d’un slew au poulet servi par 
un comité de dames composé comme 
suit: Mmes Fred D. Gould. David 
Mi rtin, J<Ah B. Pelletier Louis A.
Martin, L. Y. Violette A dix heure*
II У eut un programme musical exé
cuté pa; les artistes locaux avec le 
concours d’artistes de Fort Kent et 
Graud’Isle.

—Mile Thérèse St-Jcvu et Lily Le
vesque d’Edmundston étalent en vil
le récemment.

—(M. et Mme Patrice Ayotte sont 
ue retour d’un voyage en auto à Qué_ 
bec ; lie étalent accompagnés en al
lant par M. et Mm? Robert Ham
mond qui retournait ù Québec après 
avoir passé quelque temps à Ed
munds ton.

—Marcel Albert et Henry Hébert 
étaient les Invités da parente et a- 
mte à Lewiston et Bangor, la se
maine dernière

—<Mtaxe Joseph R. Levasseur se re
met lentement de la blessure grave 
qu’elle reçut à la tête 11 y a quelque 
tempe lorsqu’elle fut frapnée par une 
auto conduite par M .Gao. Guerrette.

—La paroisse ND. du Mont-Car- 
mel de Lille a été honorée de la vi
rile de 8. Ex. Mgr McCarthy de 
Portland, récemment. П y eut messe 
pontificale solennelle le matin sui
vie d’un banquet dans la salle pa
roissiale auquel assistaient 28 prê
tres de la région. L’évêque est re
tourné à Portland après aivo<r fait .___
une courte visite au presbytère de Ь^тю qul dit sa Joie de voir réunis 
St-Bruno. tant d 80118 du Collège, de renoon-

—Mlle Nora Ouellet. institutrice trer tant de marques de sympathie 
locale, a été l’invitée de Mlle NeUle p0F”s , ,
Hébert de Madawaska la semaine aiï?S"n^di’ à ■*
dernière. 86116 des Fêtes. Les élèves avaient

—M. Wallace Cyr a été récemment SSljt rt’mS^l'î^ïw ÏÎT 
nommé protecteur de matière, rom- SfS ta À.
merclales au High School Ste-Marle. bleiwenue мГті îmk 
M. Cyr est un gradué de cette écoie au ^"u ^ollèm. ~r o iÜSTÎI 
et depute deux an. Il a ntiitrl avec eue E Lavoie le Révérend Père dé™’ 
cè, ire coure du Labile Ex tendon torn ™
Unlvereity de Chicago. Pamü le,
nouveaux profereeura au high ectaovl chrétien, teke néstin .imaii un i a a cette année, U y a Réné Berbardln, crtiVred^ 
gradué du collège l’AMomption dé
Worcester, Clifton Cashman, gradué; ^treîoTet^JtTdto î 
du Collège de Breton, WUltem Lynch1 m « no» Incite rivement à
gradué du Collège Bt^Anaelme de 
Manchester. M. John B. Michaud est' 
ie principal et profeeeeur de, grade, 
supérieur,. I Madame Maxime T. Plourde et

—Іж première tempête de neige de «o flte François, remercient bien 
la aateon, samedi dernier, a cause, sincèrement toute, k» pemoonw qui 
dre dommage, aux ligne, ttiéphonl leur ont témoigné de to syngtathle 
quw et télégraphlquM de la région.1 <tons la cruelle épreuve qui vient de 
Il est tombé tente pouces de neige, 1» frapper. A tore un cordial merci, 
et un vent violent a аташе cette --
”te*dane le, grande, rout»,, lu- ptutinnm beurre «tire Cteribou »t U- 
terrompaot to oùeutotion pendant1 mwtonç

Idu
de Restigou- 

Père Prieur Un Octogénaire 
Décédé à N. Dame

Révérend 
de Rsger F«ville, venu LA COUPE DES 

ARBRES DE NOELI1® K. P. Paré, Aumênler général, 
prêcha l’heure d’adoration, 
reiienoe Mgr Deschampe officiait, as 
jtoté de MM. les abbés H. et A. Leduc 

Un- détachement des zouaves de 
Imitlaoulée-Coneeption et une cin- 

quan:<aine d’éclalreura des paroisses 
de l’Immaculée-Conception et de 
Saint-Jean Berchmans entouraient 

sanctuaire d’une garde d’honneur. 
Plus de 36 cercles étaient repré 

.sentés. On remarquait plusieura au
môniers, le président de la cotnanto- 
î ton de la Palestre Nationale, M. R. 
Godin, des membres du Comité Ré
gional et du Comité Central de l’A 
C J. C.

1
Son Ex-

FSU M. TANCREDE DUBE Moncton. 29 — On a déjà com
mencé au Nouveau-Brunswick à cou
per des arbres de Noel pour les mar
chés américains, d'après le service 
des Ressources Naturelles du Cana 
dien National. Les coupes sont com
mencées deouls quelque tempe dans 
le comté d'Albert, et l’on s'attend à 
ce que plusieurs wagons de conifères 
mesuran\ de trois à cinq pieds de 
long soient coupés au cours de la 
saison.

L’an dernier les arbres de Noel le 
plus en demande étaient ceux qui 
pouvaient é:re placés sur une tib'e 
et l’on croit qu’ils seront encore très 
populaires cette année.

en outre des pa
rents. on remarquai: les Chevaliers 
de Colomb du Conseil de Grand- 
SauM. M. J. G. Boucher, d'Edmunds- 
ton. df outé de district des C ùe Co
lomb. M. E. J. Hube. t. grand che_ 
valler du Conseil d’Edmundston, son 
honneur le maire J. E. Miohaud. M. 
PP.. d’Edmundston. MM. Jos. Mi- 
chaud. Pius Power, Mm? Geo. Mi- 
chaud. W. Babin eau d'Fdmunclston, 
e. un vand nomb.o d’autres dont 
nous n'avons pu nous procurer les

IL TOMBE 
FOUDROYE PAR 

LA MORT
.

A EDMUND8TON
De nombreux témoignages de sym

pathies comprenant messes, bou
quets spirituels, cartes de sympathie 
c‘-fuient reçus par ia famille en* 
deuil. Une couronne de fleur» fut 
offerte par le conseil des Chevaliers 
de Colomb de Grand-Sault.

La mort a frappé subitement, sa- 
tv.edi dernier. Sieur Max ne T Plour 
d*! ûTdmundston. Le défunt s’étalt 
rendu à son travail comme d habi- 
tiide aux usines de la Cie Fraser 
Ii était à parier avec des 
gnone de travail lorsqu’il s’écrasa sur 
> sol. Le prêtre et le médecin furent 
appelés sur tea lieux; ils ne purent 
que constater que la mort avait frit 
son œuvre subite.

Ite défunt était âgé de 56 ans et 
un moto. Outre son épouse née Léda 
Albert, un file hii survit. François 
de cette ville. H était le frère de M 
Félix Plourde de St-Hilaire, de Mme 
Laurent Pelletier de St-Hilaire. de 
Мпи> Bill Beaulieu de Quisibis, et de 
Mme Arthur Roux de Québec.

Les funérailles ont eu lieu lundi 
mâtin dans l’église paroissiale d*Ed- 
mundston au milieu d4m grand con
coure de parente et amis. L’tnhumrf- 
tidti eut lieu dans te cimetière pa 
rotosiaèe.

A la famille en deuil "Le Mâda- 
waska” offre ses sincères svmpa- 
titiea.

Une
première fois quand, à la chapelle, il 
noua a entretenus du zèle de la gloi
re de Dieu et de la disposition où 
nous devions être de tout sacrifie* 
pour la cause de Son Eglise? Une se
conde fois quand, nous réunissant à 
la Salle des Fêtes, il nous a vivement 
intéressés en nous parlant des Mis
sions Eudietos en Colombie Espagno
les cù U s’est dépensé rendant vingt- 
sept ans ?

Trac be, fill, cor tuum mihi” —
“Mon fils, donne-moi ton cœur”. Tel 
est le texte alors développé par le 
Révérend Père: celui-là même mis 
cn exergue dans les armes de notre 
Collège! Et le Très Honoré Père, a- 
vec sa parole chaude et facile où se 
révèle l’ardent missionnaire digne 
successeur de Saint Jean Eudes, de 
tracer en un clair aperçu l’ensemble 
de nos devoirs envers le Divin Coeur 
de Jésus.

A midi, un banquet de soixante 
couverts réunit nos aimables convi
ves. A la fin du diner, des toasts fu- se attendait avec anxiété, 
rent prononcés, ’est d’abord le Rév. aventure était arrivée à Kelley, dans 
Père J.hLs Quék>, Supérieur du Col- * tes mêmes circonstances, au même 
lège, qui retrace l’œuvre accomplie endroit l’automne dernier, 
par les Eudistes au Collège du Sa-

ANCIENNE DEMEURE DES GOUVERNEURS
Monseigneur Ohiasson qui remercie
le Très Honoré Père Supérieur-Oé- , _______. ........... ...................гшгтггіїПГІГТПІШ^^И
néral pour le travail exécuté par ses 5 1 ^ ч
Pères dans le diocèse de Chatham , .

ACCIDENT D'AUTO 
A CAMPBELLTON

Campbellton. N._B.. — M. Ubald 
Laplante de Dalhousie, employé au 
Moulin de la Cie Internationale, est 
actuellement à 1 Hôtel-Dieu, ici, sauf 
frant de plusieurs côtes cassées et 
de contusions qu’il reçut lorsqu’un 
au‘o conduit par M. Alexandre Bar- 
thé le frappa l’envoyant rouler * 
dix pieds plus loin.

M. Laplante traversait la rue lors
qu’il vit l’auto en question se diri
geant d? son côté. Il voulut retour
ner sur ses pas mais ne put éviter 
* automobile .qui le frappe.

.

comoa-

EXERCICES
PHYSIQUESі

L’Ecole du Sacré-Cœur de Bathurst 
reçoit le bouclier Strathcona. em
blème du premier rang dans l’en
trainement et les exercices physi 
ques, pour Vannée 1932.

Bathurst. — Le Dr A. S. MteFarla- 
ne. surintendant en chef de l’Educa
tion. a présenté mercredi ^dernier, 
le bouclier Strathcona aux gagnants 
de 1932. les élèves du S._Coeur de 
Bathurst, dans la salle paroissiale.

Le trophée tient lieu d’emblème 
pour le premier rang dans l’entrai
nement et les exercices physiques 
dans les écoles de là province.

Aux côtés de M. Palmer, commis
saire qui présidait, on remarquait, 
outre le Dr MfcFarlane :

Mgr Wheten. curé de la paroisse, 
le Major Grant-6uttie, officier de 
district des cadets, le R. P. Quelo. 
supérieur du collège Sacré-Coeur. 
'Inspecteur Doucet, les commissaires 
(i école Landry et Mersereau. et le 
Secrétaire Power.

Le major Grant-Suttie fit la pré
sentation d’une récompense de $75. 
qui accompagne le trophée. Plu
sieurs exploits d’exercices physiques 
lurent exécutés par les gagnants par 
mi lesquels un tableau dont le bou
clier formait le centre.

ELU PAR 1 VOIX 
DANS VILE DU P.-E.

Summerside. Ue du Prince-E
douard. 31 — L’élection du Dr John 
F. MaoNeill. candidat libéral dans 
Prince, a été confirmée hier soir par 
ie recomptage.

On sait que cette élection partielle 
provinciale a été chaudement dispu
tée et que le Dr MacNeill a obtenu 
me majorité d’une veix sur son ad
versaire conservateur, M. H M. 
Downing. Le recomptage lui laisse 
cette majorité d’une voix. Six bul
letins de vote — trois pour chacun 
des deux candidats — ont été écartés 
et le résultat définitif donne 1334 
votes à M. MacN'-ill et 1383 à M. 
Downing.

-k ■
VENEER SIDING

—Mme Rémi Dubé est de retour 
de Charny et de Montréal, où elle a 
passé une quinzaine de Jours chez sa 
nièce, Mme Edmond Dugas.

//■

6

UNE FARCE QUI 
COUTERA CHER:

.
:

DECEDE Aі ■:1 ARSENAULT Les joueurs de tours dépassent sou
vent la note. — Une farce qui coû
tera plusieurs centaines de dollarc 
au Temiscouata Railway. — Elle 
aurait pu avoir des conséquences 
encore plus graves.

M. Isaie Guérette. de Arsenault Si
ding, est décédé jeudi dernier, à 
l'âge de 80 ans. — Il était le frère 
re de M. Olivier Guérette de cette
ville. .

C’est ensuite le Révérend Père Jé-

■LA LOI DES
FAILLITESLE FAIT D’UN ENFANT ?’•J® ANCIEN RESIDENT DE 

ST-FRANCOIS Comme un collaborateur le disait 
la semaine dernière, 1’Hallowe’en est 
une fête plutôt ridicule que drôle, 
et «ne a trop souvent de fois des 
effete déplorables. Certains soi-disar.L 
farceur* dépassent facilement la me
sure et causent de réels ennuis.

Le Temlsoouate Railway a éprou
vé des
oe que de jeunes étourdie eurent Vi
dée d’aller lundi soir, déplacer a 
table sur laquelle on tourne les lo-j 
comothres. Gomme un emgüoyé allait 
sortir une locomotive du hangar où 

, mardi matin, a-] 
vant le jour, te tender fut précipité 
à côté de la vote, dans une chute, 
d’emtroa quatre pieds. On a dû tal

i’ DANS QUEBECEst décédé jeudi dernier à Arec, 
nauît Siding, Sieur Isaie Guère tic. 
époux de Angèle Pelletier, âgé de 
80 ans.

Le défunt était ancien résident de 
6t.-François de Madawaska, où il 
exerçait autrefois le métier de for
geron. Il laisse dans le deuil, outre 
son épouse, un fils Pitre, à Obvier 
Siding et une fille, Modeste, aux 
Etats-Unis.

Il était le frère de MM. Olivier et 
Xavier Guérette de cette ville; Igna
ce et Laetus de Frienldwffle, Me, et 
Philippe de Cabano, qui assistèrent 
tous aux funérailles à Arsenault, 
medl matin. П était aussi le lyoau- 
frère de Mme Cyrille Guérette d’Ed- 
nundston.

M l'abbé Léon Ongnon '’•ué de 
la nouvelle paroisse, chanta le servi-

A a famille, "Le Madawaska" of
fre \ expression de $a sympathie.

f
Montréal. 28. — Losrqu’au premier 

décembre prochain, la nouvelle loi 
des faillites entrera en vigueur, tas 
cultivateurs de la province dé Qué
bec ne pourront plus d’eux-mêmes 
déclarer banqueroute: Us devront at 
tendre l’intervention de leurs créan
ciers. C’est ce qu’annonçait hier, le 
secrétaire général de l’Association 
des Marchands détaillants du Caaa, 
da. M. Rosario Messier. "Nous envi
sageons dit-il avec confiance la pro
chaine application de la loi de fail
lite votée à la dernière session du 
parlement canadien. Et cria d’au
tant plus que depuis la prorogation 
des Chambres, ГAssociation des Mar 
chaAds Détaillants, d’accord avec Ге 
nion catholique des cultivateurs, a 
pu Obtenir d’Ottawa que tes agricul
teurs de la province de Québec ne 
ouïssent phis d’eux-mêmes * mettra 
en banqueroute”.

UN NOUVEAU 
FEUILLETONooostdérabtes, par-

/ “Le Madawaska” commence a- 
vec la présente livraison la pu
blication d’un nouveau feuilleton. 
“Le Mystérieux Monsieur de l’Ai
gle”. roman inédit, des Editions 
Edouard Garanti, est l’œuvre de 
Mme A. B. Lacerte. Celle-ci enté- 
gaiement l’auteur de “L’Ombre du 
Beffroi", qui fut déjà publié par 
“Le Madawaska".

et l’amour ed la Sainte Eglise.
cite était

apé*al de Ri- 
vière-du-Ііхщ). une reÉ|prqueuse. 
pour remettre le roulant sur la voie.

dépense de!

venir par convoi

Pendant des générations, te chateau Ramesay que nous voyons plus haut 
servit de deèneure aux gouverneurs de Québec. Oe château est l’un des 
monument tes plus historiques que nous trouvons à Montréal. П est ac
tuellement la propriété de la Société des Antiquités, et contient une <01- 
teofloo remarquable d'articles historiques. Oe château fut construit en

On trouvera grand plaisir à sui
vre l’Intrigue de ce feuilleton. Laj plusieurs centaines de dollars., ____ _ ^ » і lecture occupe très avantageuse,

*** **“*??- * 5°“»* aneite tes longues soirées d’hiver,
sauraient tetog preuve dé tent <Tw- j [j usons beaucaty

V<06 par Oteotte de Rameeey, onzième gouverneur de Québsq

шш
.
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Aux Acéjistes

RAPPORT DU
1er CONGRES de 

L’A. C. J. C.
section Acadienne — Chatham

OC sous 
l’unité

(30 sous par la malle)
C’est pour nous rendre au dé

sir des délégués à Campbellton 
que nous publions cette brochure. 
Le tirage en sera limité; prière 
d’envoyer sa commande dèj main 
tenant.

Les commandes en groupe de 25 
brochures ou plus, envoyée* au 
nom des cercles seront expédiées 
sans frais de port.

LE MADAWASKA
C. Д». 159 EDMUNDSTON.
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:

ГсTHE POPULAR NEWSPAPER OF HA-DAWASKA DISTRICT

SPECIAL ! JAMBON de Choix légèrement Fumé

THE MADAWASKA PICNICSIl y* are one of our eubi- 
crlbere fire u» your new* ; 

will publish it Avocat
F.without any charge. iWEEKLY NEWS mm TÆ T. (Epaules). Pour un Régal, essayez l’une de ces épaules Pic- 

Nique, cuites tendres et. délicieuses avec du sucre brun et 
des miettes de pain, sev- 
vies avec une bonne eau 
ce et des patates sucrées 

. toute la famille y 
prendra goût . 
foie économique.

No. 106 EDMUND6TON, N. B. NOVBMHBR, 3rd, 1832.
xi

IV * fi EdLocal Badminton 
Club Wins in 

Campbellton
I Jf%SUBSCRIPTION

1 year, payable In advance $200
In U. 8. A. ...

NEW POSTS OUR LETTER BOX PERSONALS A la
BOLOGNA, lb 15c 
SAUCISSES, lb 15c| 
BACON; lb 19c

2Л0
Avoca—Mrs. Jdhn E. Cade entertained. 

a1, bridge on Wednesday afternoon, 
when Mrs. L. A. Landry was the 
guest of honor. Others present were 
Mrs Raymond Breau, Mrs George 
Laporte, Mrs R .V. McCabe, Mrs Ju
lies Reith. Mrs Wallace Matheson, 
Mrs. D. R. Bishop and Mrs. О. E. 
Horton. The prize was won by Mrs 
Breau, and Mrs Landry received a 
dainty guest prize.

—Mrs C. M. Rideout spent the 
week-end in Saint John, with her 
daughter, Miss Joyce Rideout.

—Mrs James Reith was hostess at 
bridge on Thursday afternoon, for 
the pleasure of Mrs. L. A. Landry. 
The guests included Mrs L. M. Sher
wood, Mrs Walter Clarke, Mrs. Wal
lace Matheson, Mrs John E. Cede, 
Mrs R. V. McCabe, Mrs George La
porte and Mrs Raymond Breau. Mfrs 
Matheson was the prize-winner, and 
Mrs. Landry received a lovely guest 
prize.

—E. J. Loundbury of Fredericton 
was a recent visitor in town.

—Mrs. L. A. Landry and little 
daughter Charlotte, left on Monday 
for Montreal. Mm Landry is very 
popular socially, and will be greatly 
missed in the community.

—Mrs Gerald Thompson of Mon
treal, spen t several days with Mr and 
Mrs F. Dodd Tweedie recently .

—Miss Emily Rabin entertained at 
bridge on Thursday afternoon, for 
the pleasure of Miss Muriel Trndel 
of Bathurst. Others present were 
Mrs Robert England, Mrs William 
Matheson, Mrs N. Franchetti, Mrs 
A Desrochers, Mrs DJI. VanWart. 
Mrs John M. Stevens, and Mrs R.
V McCabe. The prize was won by 
Miss Trodçl.

—Mr anid Mrs G. R. Pugh have 
returned from their wedding trip, 
and taken up their residence on 21st 
Avenue.

—Mr and Mrs D. A. Fraser, and 
Mrs Ann Kennedy, were visitors in 
Woodstock, on Friday.

—Mrs D. H. VanWart entertained 
a two tables of bridge on Saturday | 
evtning, in honor of Miss Trudel of 
Bathurst. The guests included Mrs
V Desrochers, Mrs Robert England, 
Mrs N. Franchetti, Mrs John M. 
Stevens, Mrs John Titus, Mrs Wil
li nm Matheson, and Miss Emily Ba
irn. Miss Trudel was the prlze-win-

*і. ТГEDITOR'S NOTE — We have been 
asked by Mr. T. J. Scott, manager 
of the Royal Bank, to publish the 
following letter which is a copy of 
a letter addressed to his worship 
Mayor J. E. Michaud.

і FEVES blanches, 10 lbs 23c AllAdvertising.
666 flret Insertion, 40c for subse
quent Insertions. Rates of eom- 
mereial advertising made known 
on application. Copy must be In 
our office on er before Wednes
day morning.

Classified ads, The United Badminton Club were 
hosts to the Campbellton Club on 
Saturday afternoon and evening. A 
delicious supper was served at 6.30, 
and refreshments at midnight. A- 
mong those present were Mr and Mrs 
R. S. White, Mr and Mrs Leslie Ma- 
vor, Mr and Mrs W. E. McDavid, 
Mrs W. L. Seely, Mrs Thomas Hut
chison, Mrs D. A. Fraser, Miss Mar
guerite Moss, Miss orothy Boone, 
Miss Grace Stevens, Miss Olive Sey
mour, Miss Edna Hutchison, Messrs. 
Rupert McCabe, Hazen Homcfietle, 
W. A. Kebchen, Shirley Ross. Do
nald H. Matheson, Alex. M. Mathc- 
$un. James Reith, Ronald Reade, H 
P. Hierlihy, Myles Amos, C. E. Simms 
George Mavor, and Andrew Patter
son, Edmufitiston. Dr and Mrs Goss, 
Mr and Mrs Earl Malley, Mrs Smth 
Miss Kay Cook, Miss Jean Dickie, 
Miss Ruth Anslow, Messrs Ray Haz- 
iett, Mac Wright. Ned. Wattling 
York Baker. Lindsay Sullivan, Do
nald McLaughlin, and Alex Dickie, ! 
Campbellton.

Keen interest was shown through
out the tournament, which resulted 
in a score of 7_3, in favor of the local 
players. Particulars are as follows : 
LADIFS DOUBLES :

Mrs Gess and Mrs Clark (C) de- ! 
feated Mrs McDavid and Miss Olive 
Seymour (E) Miss Ua Andrew and 
Miss Catherine Cook (C) defeated 
Mrs W. L. Seely and MissMarguerite 
Moss <E) ; Miss Olive Seymour and 
Miss Edna Hutchison (E) defeated 
Mrs Gray and Miss Beth Anslow <C> 
MIXED DOUBLES :

Miss, Grace Stevens and William 
Milled (E) defeated Miss Sophie Met 
Metzlér and Don я 4 M^T-qughVn 'Cl 
Miss Jean Dickie and Alex. Dickie 
<C> defeated Mr and Nfrs W E Mc
David <E>; Mrs W. L. Seely and A. 
M. Matheson (E) defeated M'S. 
Smith and Earl Malley iC)
Edna Hutchison and Geoip? Mavor 
(E) defeated Mrs Malley and H. 
Keith (C).
MEN’S DOUBLES :

W. E. McDavid and Shirley Ross 
(E) defeated R. Hazlett and L. Sul
livan (C). .
MEN’S SINGLES :

Andrew Patterson Œ) defeated A- 
lex Dickie (C) ; Donald H. Matheson 
(E) defeated Ned Watling (C).

"1
> 49cTHE Soloda, 

La livreHOMARD de choix, bte 6 oz___
KIPPERED SNACKS, bte
ROMAN MEAL, pqt 32 oz___
CREAM OF WHEAT, pqt 28 oz 
Farine à Crêpes Aunt Jeihina. Le pqt __
POUDRE A PATE Snowflake, pqt___
LEVURE Royal (Yeast Cake) le more. 
RAISINS (avec ou sans noyaux), le pqt
MARINADES Queenland, boutle___
THE Eatonia, mélange Household, 1b
OLIVES Queen Eatonia, btle No. 8___

Préparées______________________

. 21c
Edmundston, N. B. Oct. 29,1932 

J. E. Michaud, Esq.
President Edmundston United 

Charities Association, 
Edmundston, N. B.

7c SOUPES 
Ayimer, la bte

POULET avec 
riz, la bte . .

09c Et32c
23c 12cNew. — We wffl be pleeeed ta 

publish sny social and personal 
nova. OaU U» editor. Phone та.

15cDear Sir : Avoca
VI-IONE, 
Bte 16 oz 51cAs you are aware, the local thea

tres have been operating on Sunday 
evenings since January 1931 on the 
understanding that $26.00 a week 
would be contributed by each thea
tre on alternate Sundays to the Ed- 
mundston United Charities Associa
tion

You as President of the Associa
tion have been notified on several 
occasions that the Casino Theatre 
have not made the promise;, contri
butions, but it would app^'ir that 
you have no power to act, oHher as 
President of the United Chirities 
Association or as Mayor of the *cwn. 
with a view to hav ng the agree, ner.-.

out, and the Ca.,:no Theatre 
i* now $205. in

The public patronizing these shows 
pays an extra fee which they believe 
Is going into the funds of the Bd- 
mundston United Charities Associa
tion, and I understand the theatres 
are relieved from payment of amu
sement tax, also on the under
standing that the proceeds of Sun- 
nay shows are chiefly for charitable 
purposes.

As the officials of the United Cha_ 
rities Association seem powerless to 
interest themselves in this matter, 
I cannot, as one of the treasurers, 
agree to such deception and hereby 
fender my resignation to be effective 
at once.

16c
7cMAN LOST MMARMELADE 

Shir riff’s 
Pol 33 onces

Ґ 17c 44cP
IN WOODS 25c Av

135c NETTOYEUR 
big b. bteWHILE HUNTING 20c

Harold A. Kelley, while hunting 
in the woods near the Quebec boun
dary, on Friday October 28th, beca
me separated from his companion, 
Gerald Fournier, and was not fôund 
until late on Sunday. October 30th. 
About 150 men participated in the

Kelley was in a pitiful state of ex_ 
haustion when found, having spent 
three days and two nights in the 
woods, during a blizzard of snow and 
sleet. He had no food, and no mat
ches with which to build a fire.

PRIX EH FORCE♦ » Can
4 NOV. AU 10

POIS .117SPECIAL' " Archil

FRUITS ET LEGUMES FRAIS 
ORANGES, la douzaine ... 32c — 39c et 45c 
CELERI, gros pied ...—
DATTES, 3 livres pour ..

iF
As a result of the British Cabinet 

shake-up, Dr E. Leslie Burgin 
(top), Liberal received post of Par
liamentary Secretary to the Board 
of Trade, and Earl of Plymouth 
(bottom), Conservative, was ap
pointed Under Secretary for the 
Colonies.

I
1932 Winners Of 

Strathcona Shield
.... 15c
.... 1W 25c

os
19cmore*

pour:

Sacred-Heart School of Bathurst 
presented Award for leading in 
Physical Training and DrW in 
Province.

1Ш|
their means, of course, and thereby 
render a service to an organization 
which has not failed In devotion or 
charity during the year about to end.Bathurst, — Dr A. 8. McFarlane, 

chief superintendent of education, 
was in Bathurst last Wednesday af
ternoon. presenting the Stathconn 
shie’d to the 1932 winners. Sacred 
Heart School.

On the platform were Dr McFar- 
lane. Major Grant-Subtie. district 
cadet officer; Rt Rev. Msgr. Wheten 
Rov. Fr. Quello, superior of Sacred 
Heart College; Inspecttor Л. F. Dou- 
cet; N. A. Landry, C. M. Mersereau 
and L. A. Palmer, trustees, and ihe, 
secretary of trustees, James J. Power.

Mr. Palmer was chairman and in
troduced Dr McFarlane, who out
lined the circumstances leading up 
to the winning of this emblem of 
leadership of the province in physi
cal training and drill.

Major Grant-Suttle presented to 
the school the award of $75 which 
accompanies the shield.

A tableau by members of the' 
school followed, with the shield oc
cupying a prominent position

Miss
I might state that the Star Thea

tre has carried out the agreement 
trade to the letter.

DOMINION LONG 
TERM ISSUE 

TO INVESTORS

з*4іяіаіііаівіявРіііНЕаіівеівіі»іYours truly,
T. J. SOOTT.

—Leo Kelly of Campbellton 
week-end visitor Li town.

Г

AUTOMOTIVE
WORLD so’

In the next week the public will 
be asker to buy $80,000,000 of Do
minion Government bonds. While 
details as to yield and maturity are 
not officially known it is understood 
that the yield will be about 4M- per 
cent, and that the total amount will 
be split into long term anti short 
cim maturities.

. <»d in the House of Commons by the
mis year, more than at any time The Government, as was announ- 

n: the past, the Victorian Order of Hon. E. N. Rhodes. Minister of II- 
Nurses needs to appeal to the gene- nance, will use this money to meet 
rosity of the public, and you cannot $34*48,960 of Victory Loan bonds 
ignore the great work being done by Which fall due on November 1st, to 
this organisation. take care o fCanadian National Rail

All classes of society are greatly ways obligations, and for other pur- 
affected by the number of people poses of the Government, 
suffering from tuberculosis who dai- A year ago the Dominion offered 
ly appeal to the generosity of our $150,000.000 of bonds to the public at 
PJ Institutions .The purchasing prices to yield better than 5 per cent, 
of the Christmas Seal is a very easy and so widespread was the demand 
way to help and to prove your inte- for the Issue that a total of ever 
« in the fight against tuberculosis $221,000,000 was sold. This over subs
and other dread desease. I scription obviated the necessity for

It would be such a trivial thing further financing until a month ago, 
lor tne merchants and manufactu- when $60,000,000 of maturing obU- 
rers to purchase a sufficient quanti- ga lons in New York were refunded 
ty of Seals to affix to outgoing mail on a favorable basis. It is highly 
fv«mu^?ir Shap& and offiC€s during Probable that the latest offering wül 
ihîn^f^h»863?011 a.vtrivU1 06 quickly subscribed and it ts ex- 

them, to1exhiblt the **01 pected than these funds will provide 
it before the]sufficiently for the Government 

public and tto draw the attention needs, despite the drop in ordinary 
?L?ethSh0PPer!. gretat work ! levenue from various sources,
mat they can do by purchasing the ! Broadly sneaking the nwhnri nt Christmas Seal The result would be, dis;ribution^^e^t 
happy to recall during the approa- which was originated in thv War-Sfe VON V ! years be followed in^thls instan-

therefore make thisj ce, with the subscriptions flowing in 
appeal to merchants, to manufactu-1 from the rural districts as well as— wnh S'T"5 Ч “1 titi« through the branch o,
operate with us and to give as large' the chartered banks and the in vest- 
an amount as possible, according to I machinery thus established

ment bankers and their agents. The 
I tiie control of a central management 
committee of which Sir Charles Gor
don is president, and which incl tdes 
in its membership, besides senior 
Treasury officials, the leading ban
kers and investment bankers aie the 
country. As in the National Service 
Loan, the banks and investment 
bankers are the agents jf the Go 
vernment, rather than ,he under
writers of the issue.

SOUNDEST AND SAFEST 
INVESTMENT

Dominion Government bonds are. 
of course, the soundest and safest 
investment for Canadians. The fact 
that the Minister of Finance deems 
it feasible to finance on the proposed 
yield basis is evidence, first of all, 
of the steady improvement in fun
damental conditions in recent 
months in our own country, and is, 
secondly, a reflection of the better
ment, as regards gilt-edge securities 
in the world-money markets of New 
York and London. The steady rise 
in bond values in the last several 
months is perhaps the best evidence 
that the grave problems which con
fronted the world recently have been 
ir. a measure, solved. Certainly many 
difficulties have

tV whatever else may lie in the future. 

THE BANKRUPTCY ACT

PRIME MINISTER’S 
SPEECH

H.
■

for Your
OLD LAMP n 
orKANTEItN u

COYOTE VERSUS CHEVROLET—Gerald Teed of Saint John was 
the guest of Mr and Mrs F. Dodd 
Twee lie several days last week.CHRISTMAS

SEAL CAMPAIGN
/ <By R. J. Deachman)

Not often of late have X had the 
pleasure of listening to the Prime 
Minister. Pressure of other work has 
kept me away from the stirring 
nes. Still a good snown is n«>ver out 

j to feel himself a bov again and take 
of place and even en old man likes 
in the circus. So being in the mood 
I went, listened, and laughed — ani 
why not ? 
may not weep, and once admitted to 
that scene could you, yourself my 
friend, restrain your laughter ? I 
have my doubts !

Take this ! Mr. Bennett came to 
the House in 1911. He remained 
home in 1917, tried and failed to 
get back in 1921,
and has been with us ever sir.ee. 
During all that time he has damned 
Ше Liberals with book, and candle. 
They were, in his opinion, responsi
ble for everything. The tale of their 
crimes, according to Mr Bennett. W 
as long as an Arctic night. Thev had. 
as he has suggested times without 
number, out-Heroded the late Mr 
Herod in their committed the 
crimes and worse, and did them 
twice over, and now he expia ns 
that the whole trouble is psycho’o- 
gical and that Great it, he just had 
.o do hese things.

Є)Persistence plus the fortuitous an- 
—Miss Trudel has returned to her parence of a coyote turned the trick 

home in Bathurst, after a pleasant for E G. Omtibee, Burlington. Col. 
visit with Dr and Mrs Desrochers. when he was making his fifth call 

—Miss Honey Black and Mr Ray on ‘'Rancher Joe”, who had used 
Martin of Campbellton were in town sulphurous language on the four 
on Friday, to attend the Masque- previous occasions to impress on 
rade Dance given under the auspices Omubee that the old four-cylinder 
of the Fraser Junior Executive Club, touring car was still plenty good 

—Miss Théo Connely, R. N.. is enough. On the fifth call, Ormsbee 
visiting friends ir. Woodstock, Fre- was trying to summon enoug cour- 
derteton and Saint John.

—On Thursday evening. Miss Bea car. when a coyote went loping 
McLean enteVtained at bridge in ho- through Joe’s pasture, 
nor of Miss R. Pooler of Old Town, “Grab your gun, Joe: we’ll knock 
Maine. Others present were Mrs Wal him off”, said Ormsbee. and they 
ter Emmersori, Miss Ellen McMurray gave chase in Ormsbee's Chevrolet 
Mias Dorothy McNally, Miss Cal lie- demonstrator, which the ran alter 
rlne McDermott, Miss Lottlé BOUT- wouldn’t even look at before. For 45 
geois. Miss Renovia Bourgeois, Miss minutes the weird demonstration 
Vivian Michaud, Miss Freda Cyr, ranged through undeibrush and 
and Miss Emma McLean. Alter an guile vs. over rock-sir ewm hills and 
enjoyable evening, delicious refresh- every conceivable type of roadless 
merits were served by the hostess. terrain, until Joe asked how high a 

—Miss Eveline Connelly spent the fence the car would jump. The tie- 
week-end with friends in Frederic, monstration ended when they touch-1 
ton. ed sixty on a steep, rocky hillside.

—J. M. B. McFadzen, who recent- Joe got the coyote, and Ormatee got
ly underwent an operation at the ___  ______________
Royal Victoria Hospital In Montreal * „
і etumed on Sunday, and his many ІУ affecte dby the increase in tariffs, 
friends will be glad to know that he These figures are of course obtain- 
i> progressing favorably. able in the . volumes I have men-

—The Misses Edna and Annie Mil- t.oned 
1er entertained at a delightful Hal- The method of Witling up the 
і owe'en Party on Monday evening, rates is a Chinese puzzle. They are. 
Those present were Miss Ruby Miller as the government has confessed, 
Miss Edna Hutchison, Miss Jessie ..nreasoncble, arb :\rr and provo- 
Hutchison, Miss Madeline Smith, rative. They have wrecked trade — 
Miss Francis Smith, Miss Eva Jee- romoted unemployment — destroy- 
sep, Miss Leona Jessop, Miss Cathe- ed indv-iry — burden.-d the basic 
rine MbDermott, Miss Inez McDer- industrie.. Still the government was 
mott, Messrs. Ronald Baird, Robert not satisfit d, these rates are on the 
Ritchie, A’bert Richter, Altieo Ptour-' whole, a
de, James Miller, George Mavor, Al-{ aies previously гх sting They are 
vin Trafton, Burt McDermott, Miles a crime c-gainst the people of Ca- 
Amos, Cliff Simms, and H. P. Hier- nada.
lihy.

( Ame Klmd )
on m NEW8

Coleman Bl
Dé

To enjoy the finest light 
for ll night, get • Coleman. 
Right now 
or lantern 
on the purehar- of one of 
these new, modern lights.

mai
Avvour old lamp 

is worth $1.50И I laugh ’tis thaï I vouage to mention the subject of a newSTUMPAGE RATES 
ARE REDUCED NEW

VALUES іLARGER ТТМІВШ CUT ASSURED 
Fredericton, — Reductions is stum 

page rates were announced by Pre
mier C. D. Richards following a con
ference here yesterday afternoon bet 
ween mer-.bers of the Provincial Go
vernment and representlve lumber 
men.

You can get a Cole- -y 
man for ae little ■■ ( 
$7.50 end your old^ 
lamp or lantern.

See Your 
Local Dealer
He will gladly show 
you ell about Cole- 1 
man Lights. If he ia not 
supplied, write us.

returned in 1925 4_-

n Ed
ooooc

He coupled hie announcement with 
ohé statement that the Government 
l»d assurance that the reducions 
woukl assist materially in augmen
ting timber iterations, thus allevi
ating. to some extent, the unemploy
ment situation.

The rate on saw lumber, including 
softwoods and hardwoods, has been 
reduced from $2 to $1 per thousand 
— 50 per cent. — while the stumpa- 
ge rate on puipwood has been redu
ced from $2.70 to $2.

THE COtEMAN 
LAMP AND STOVE CO. Ltd. 

TORONTO, •, ONTARIO
(LT»4X|

Listening to Mr. Bennett 
would not help feeling that the 
theorem first advanced by Sir Tho
mas Gresham, commonly known as 
Gresham’s Law, has a far broad.;r 
significance than was originally gi- 

il- As first presented it «таІ 
stated In this form: "When two mm 
of coin are current in the same na 
Mon, of like value by denomination^ 
but intrinsically different, 
which has the least value will be 
current, and the other will be driven 
out of circulation.” Is it possible that

8 holds good in our lar item under discussion. The pages 
economic and esthetic con- .« ont herewith give total imports, im- 

ШаЬ those thlnKs which ports from the United Kingdom and 
ere oi themselves unsound by natu- i mports from the United States. Com 
re, anve out all that Is worth while p ete details of imports for the fiscal 

j?? ^ world in the year 1931 and 1932 can be obtained 
ln which it stands from the Quarterly Report of the 

- Perhaps? Too often the Trade of anada for the twelve
fcC t-- « the РІаОЄ of th- genuine months ending March 31, 1932. It is 
. novel is read, the classic ’ also wise to make comparisons with
. jazz supplants music, past years. The figures are given in

♦ 4«e°0lnes the head 31 the another volume, “Trade of Canada 
ion*? v, Ut u 0nJy for a time, in the for the Fiscal Year Ending March 31, 
ih* ,!^nallity fiWin»s back to 1931." It covers the years 1827 to 1831

the compa&i to the and of course is available from the 
norm star. We stop to think and Bureau of Statistics.
Hrivo ^,00,^ mo,e think — and (2) It is also necessary to have 
п.гпЛГо now — sanity re- i he figures of Canadian production.

10 me Yorld ~ v must if we These figures can be obtained from 
_ ° ^ escape destruction. When ;hat the Bureau of Statistics. A census of 
h w, ». .We n0 0Ilger ^ik of interna- that kind cannot be kept absolutely 
tonal traoe as if it we-e a dog fight, '.up to date but the figures of nearly 
"d71.01 the exchange of reclpro- all industries are available for 1830 

d я dvantages or injuries lnflic- and many can be obtained for the 
-nm- Th°se things year 1931.

w do which violate thejaws of eco-1 (3) It is also advisable to Check 
be.,pa’fl for by lass and up the figures of exports of the par- 

8o/netim '‘- the bill is long ticular commodity under examina. 
but come''- When we txon. It .is obvious that if our CMn- 

mjure others — the account comes alien man-facturera are able to go 
nome out into the export market and com-
Tbough the mills of God grind slowly pete against the world, they should 

Yet they grind exceeding small not need a very high tariff to enable 
Though with patience He stands thetn to 00,rr'®te at home-

waiting (4) Import- are paVi for by ex- 
Wifh u P>46 Therefo -, in considering ta-With exactness grinds He all. rl,r matteni wc should avoid the lm-

pc'-if.on of extremely high tariffs
against those countries which are DADDDT DAITPIICD 
large markets for Canadian goods. IXVDblVl DUUtllCA 
Ir. an examination of the tariff items 
:herefcze, it is well to look up the 
exports of the Dominion of Canada 

to the countries which will be mato-

:s under

UN REGAL 
CHAUD

sharp increase over the

that

IіFOR SALE OR RENT 
Property formerly owned by P. W. 
Martin Co., on Victoria Street, for 

sale at easy terms or rent at low 
price. Apply to G. E. BARBOUR Co. 
Edmundston, N. В.
2030-4fs-20oct.

POUR QUELQUES SOUS
Du lait chaud versé sur deux croustil
lants biscuits de Shredded Wheat. 
Voilà un régal délicieux po 
jours froids! Le Shredded Wh 
un aliment d’énergie naturelle, fait 
au Canada, de blé canadien et par des 
Canadiens.

12 gros biscuits dans chaque bette

’V
%ur les йШШ COMPLETEeat est

r l i
Фш GREASINGж IMPREZZIVE

. /CDX/lfT їов

SHREDDED WHEAT > X РеиЦІ

Vfmk
UÎFAIT AU CANADA DE ILE CANADIEN PAR DES CANADIENS

Service When V ou Want It ОA FUNERAL-NEED 
NOT BE EXPENSIVE •£>been surmountedrWT' T

Service is not service unless you can 
have it when you really need it. Our 
staff of experts is equipped to care for 
your car at any time. No matter how 
suddenly you decide to leave on a long 
trip we will put your car in perfect 
order for you at short notice. No 
extra charge for rapid service.

HERE TO SERVE YOU! a
<з TENDERS WANTED The beauty of a last tribu

te to a loved one is not a 
matter of money. No mat
ter how little the cost, eve
ry funeral service conduc
ted by Robert Boucher is 
characterized by good tas
te and true sense of fitness.

propr 
bland 
est c< 
fille; 
à pel 
traits

ladle

G. T. KENNEDY 1 Offers will be received by the un
dersigned Trustee at their office, 147 
Prince William St., Saint John, N. 
3. until noon, Monday, November 
14tll, 1932 for the Dwelling House 
situated at Ste Anne De Madawasua 
'Quisifois Station) N. B. belonging to 
the Є' late of Manus Mazerolle.

The house is presently occupied 
bv Baptiste Ste. G^-main.

The highest or any offer necessa
rily accepted.
THE CANADIAN CREDIT MEN S 

TRUST ASSOCIATION LTD.
•mUSTEE.

4
<General Insurance

89, Church St. — EDMUNDSTON, N. B.
Am

IMPERIAL 
FILLING STATION

se tieRepresenting the leading Life, Fire and
Casualty Companies. j

JUST INSURANCE — NO OTHER “SIDE- ] 
LINES” OR INTERESTS. і

ДММЩМАМкіААШІЦМШШШШШкМкШі1

TARIFFS AND BASIC FACTS
lune 
tête 'Telephone 86-2To examine a tariff properly one 

must know : •
(1) The importe of the partial-

Canada St. Edmundston Bob MARTIN, Mgr. N»
ifo-Snov.

- * І - ■

,i шшт
ШтШІЯщ

ШШ.:

V

■ЬаО f>.v л.ужїІ « айЛ?.-  ̂аМі з&МкШіЬ

DEPENDABLE 
Radio Service

Receivers built, repaired 
inspected. Tubes tested 
F r e e in the shop. Fresh 
stock of New Canadian 
General Electric Tubes 
— or have your old Tu 
bes (that light) rejuve
nated, given a new gua
ranteed life at 25c per 
tube.
-Strictly Cash Business- 
Service hours :

4.00 p.m. to 8.00 p.m.

Murillo J. Laporte
Member of :

Official Radio Service Men Ass. 
Radio Service Men Ass. of Canada 
Supreme Service League, 
American Radio Relay League.

75, St. Francis St. — Phone; 84.
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NOVEMBRE! Cartes «TAffairesl 1

! AU FOYER Pour la mère 
fatiguée

(Commémoration des morts) 
Premier quartier, le 5. 
Pleine lune, le 13,
Dernier quartier, le U, 
Nouvelle lune, le 27.k Avocat k

I M.-D. CORMIER I
MP., СЛ, MA.

Notaire Public I

о.P. : e-m : 43 
U Edmundston, N.-B. I

Avocat
F. Dodd Tweedie 1|M La Toussaint.

2"Mi Commémoration des Marte.
3 J | S. Hubert; Ste SUvie 
41VI S. Charles Borromée
5 S Les Saintes Reliques
6 D XXVe ap. Pent. B. Irtoîllfrl 
7IL 8. WilbrraT
8!ML Les Quatre Couronnés,
9,M| Déd. B. du Sauveur,

10 |J | S. André Avelîln,
41V! S Martin,
12'S! S. Aurèle.
ІЗІОІ XXVle ap. Pent S. Di dite
14 L S. Josaphat, mart.
15 M S. Eugène,
16 M S. Edmond,
17 J S. Grégoire le Thaum.
18 V Déd. B. S6 P. et Paul.
1.1 S Ste Elisabeth de Hong.
20 D XXVlie ap. Pent.
21 L Présentation de la Ste V&rgê.
22 M Ste Cécile,
23 M' S. Clément.
24 J S Jean de la Croix
25 V Ste Catherine,
26 S S. Léonard de P.-Maurice,
27 D. 1er de lèvent. S. Valértën
28 rL S. Grégoire ПІ.
29 M S. Saturnin,
30 M S. André.

1 ♦ ♦ ♦J'ai été un La fausee modaatie eetce f le dernier refinement de 
la vanité. — La Bruyère.Ooethe.

Edifice LONG 
rue Canada

Personne ne connaît mieux que la mère de 
famille la valeur d’une bonne santé et 
d’une constitution robuste. Aussi, un grand 
nombre de mères nous adressent des lettrés 
pleines de reconnaissante en faveur des 
Pilules ROUGES, le remède auquel elles 
ont recours pour se maintenir bien por
tantes. Mme L. Lauriault, Hull, P.Q., vic
time de cette affection, la faiblesse, qui fait 
le désespoir de tant de mères, vient dire 
aujourd’hui aux femmes malades de ne pas 
souffrir inutilement .

=5^I Fleurs Naturelles * 
Щ Ipour toutes occasions!

■ CAMBER
-L THEîFLORIST I 
,Ч1 I Woodstock, N. B. 1
| ■ I Telephone No. 17-21 ■

I pédiéee avec promptitude*"^^

ТГ7

L’AUTOMNEEdmundston, N.-B.# $i
i

r
J’aime l’automne quand le vent gémit, le soir, 
Et que la lune au ciel, tel un large ostensoir, 
Répand ses rayons d'or-sur la terre endormie 
Dans Vimmobüité d’une antique momie.

k AvocatAvocat <

J.-E. MICHAUDAlbert J. D10NNE
M. L. P.B. A.

Notaire Public
і "Après sroir souffert peadsnt^des mois, jejsui^

je me"sots “enfin débarrassée de cette faiblesse 
qm me minait depuis si longtemps et qui persistait 
su dépit de tous les remèdes que ie prenais. Mes 
nerfs sont aussi plus calmes et і e puis faire tout 
mon ouvrage. Je ne suif ramais fatiguée. ] at de 
•*entrain. Auparavant, te passais la moitié du 

lit. Deux maladies avam 
la cames de cet épuisement. Dis les 
boites de Pilules Rouges, ie me suis і 
forte. Гаі toujours des Pilules Ro 

Mme C. Lauriault. 285. rue

Les Pilules ROUGES sont un produit essentielle
ment canadien et doivent être prises dans les cas 
de pâleur, faiblesse, manque d'appétit, sen- 
aafbon permanente de fatigue, essouffle
ment nu moindre effort, douleurs de dos. de 
reins, périodes douloureuses et irrégulières, 
troubles internes, avant et après le nais
sance d’un enfant. Partout ou par la poste 
50c la boite ou 3.

PROTEGEZ -
SUBSTITUTS qui ne sont pas pour votre 
avantage, «"*4 pour celui du marchand.

Parfois le jour qui meurt à l’horizon lointain, 
Avec la majesté grave d’un souverain,
Crayonne dans l’azur, sur le dos des nuages,
Des ruines de châteaux, d’étranges personnages.

Edifice LONG

Edmundston. N.-B
Palais de Justice

Edmundston, N.-B.
Une frange dorée au firmament brumeux,
Enrubanne des monts les sommets lumineux,
Et couvre les coteaux de fines draperies 
Que Zèbrent du soleil les splendides fééries.

Des arbres éperdus, comme de grands blessés,
S’élèvent des clameurs de sanglots étouffés ;
Leurs branches ont l’aspect de bras longs et tragiques 
Qui tracent sur le sol des ombres fantastiques.

Les matins rayonnants couvrent l’herbe de pleurs 
Qu’illuminent des deux les sanglantes lueurs 
Et les feuüles des bois par les sombres prabits 
Semblent des gouttes d’or sur les pâles soieries.

Tous les vents de l’automne en mon coeur ont soufflé; 
Sur des chemins déserts je m’en vais attristé ;
Je marche dans la nuit et des songes funèbres 
Me parlent de l’Eté dans la paix des ténèbres.

La peur m’appesantit et me glace d’effroi,
De mes rêves éteints, j’escorte le convoi,
Et mes regards s’en vont de la terre aux étoiles, 
Comme sur l’océan, les yeuz suivent des voiles.

• Et pourtant, triste automne, oh, j’aime tes chansons. 
Les vieux nids délaissés dans le sein des buissons.
Les diamants tremblants des perles de rosée 
Qui scintillent au bord de chaque fleur blessée.

J’aime les fronts rougis des érables vermeils 
Brûlants de mille feux, à des lustres pareü,
Les oiseaux égarés sous l abri de leurs branches 
Et les moineaux pillards autour des maisons blanches.

J’aime les bois parés de multiples rayons 
Qui brûlent dans le soir comme des papillons,
Et les roseaux mourants, flottant comme des crêpes. 
Et les glaieul flétris où s'attardent des guêpes.

Parfois, lorsque la nuit descend sur les coteaux. 
Quand l’ombre lentement envahit les ruisseaux, 
J’écoute dans le ciel la grande voix des cloches 
Et leurs mâles accents remplis de doux reproches.

Mon Ame est un désert où l’automne a passé.
Le doute trop souvent y mit son doigt glacé,
Je voudrais retourner les pages de ma vie,
Pour rédiger une oeuvre au Seigneur asservie.

J’y chanterais de Dieu les sublimes grandeurs,
La gloire de l’automne et toutes ses splendeurs
Et joyeux, j’écrirais à la fin du poème
Automne, triste automne, oh, vois, comme je t’aime.

nt terme étaient 
premières 

sentie glus
віїопісаїт.

PaD’HYGIENE 
DE IMBBOCIATION

CANADIENNE
Avocat k Collecteurs k

A.-P.-Noël 1 I Credit Guarantee I
I ^ McLaughlin I p"”!**™»» *> I

HI Vos Crédite en souffrance І
I Avocat — Notaire H I -

1». rue Canada
I Correspondance française I

—'--- I I Edmundston, N.-B. H
I Campbellton, N.-B. ■ I O. P. : T34 — TéL : 133 ■

SS‘”. ola Jeunesse
La période tie la vie que nous ap

pelons l’adolescence est entourée de 
maintes difficultés. Nous qui sommée 
leurs aînés aiment à dire souvent 
que les jeunes gens d’aujourd’hui ne 
ressemblent pas-à ceux d’hier. Er. le 
disant,
compte dear événements qui sont sur
venus pendant line vingtaine d’an
nées qui ont faüt, changer la maniè
re de vivre.

La vie du foyer n’est plus la mê
me. L'automobile nous fait chercher 
nos plaisirs au dehors, et nous pas
sons beaucoup de soirées au cinéma.

Aujourd’hui les jeunes gens jouis
sent d’une plus grande liberté, et ils 
ne veulent pas teepee tenir sous le 

De ne veu- 
; Ms e’fcnpatien-

Quand il me présente le plat, J’ai 
l’impression que sa main trembleLe Médecin des 

Pilules ROUGES 
recommande

Enfin/ il est fin., ce diner. Je ne 
sais même pas ce que j’ai mangé.

On passe au sa.cn La maîtresse 
de maison, alors, me fixe .

—Vous n’avez presque pas diné ?
—Mais si ! je vous assure !
—Pa smalade ?

—Pas d’ennui ?
—Oh! vous savez on en a tou

jours quelques-uns Cela, c’eut un 
état une habitude.

Les tasses de verVeine circulent

—Un morceau de sucre
Puis, discrètement, je m’esquive 

T! est 22 heures, et je n'ai pus ou
vert mon courrier. Je ne dormirai 
pas encore mes six heures cette auit-

OVONOL, $1.25.
VOUS REFUSEZ LES pour les enfante.devons nous rendre

Pilules ROUGESArchitectes I

pour les Femmes Pâles et Faibles
8.-Denls, MontréalBEAULE & MORISSETTE Ггмне-Américslne Uk,Cle

ARCHITECTES
iPEClÀLITKS Edifice» publics et religieux,

constructions à répreuve du feu.
deux chiens familiers viennent me 
demander le morceau de sucre.

Un coup de gong 
1 hôtel s'ouvre et 
devant l'individu en habit et en cra
vate blanche „

Il parait absolument sidéré.
Il me regarde, mais plus comme 

tout à l'heure
on dirait que sa mâchoire va 

se décrocher, et tomber là. sur les 
dalles de granit.

D’une main malhabile, il prend 
mon manteau, ma douillette, men 
chapeau
ion où toute la famille est déjà ras
semblée.

Bonjour par-ci

Donc, je dine dans le monde.
?

J'ai mis le seul gant vredâtre qui 
survive de la paire achetée en 1888 
J’ai endossé, en soupirant, mon man 
teau de cérémonie 
comme disent les séminaristes. Et. 
à 19 hres 45. je me dirige vers l’hô
tel au balcon soutenu par deux lions 
de peirre, et qui donne sur deux a-

contrôle de le**» 
lent pas se 
tent et leurs parente leur demandent 
d’écouter -un conseil.

En général, U est difficile aux pa
rents de croire que la liberté, jus
qu'à un certain point, fait naître 
chez leur enfant l’eqprit indépen
dant dont nous' avons tous besoin 
pour réussir dans la vie. Les parents 
doivent chercher * guider leurs en
fants sans trop les réprimer; de con
seiller au lieu de commander

Que le sparents se rendent c >mpte 
que ce qui leur semble être l’impa- 
ttertee et l’insolence chez leurs en-

prennent pour exprimer leur Indé
pendance, 'et qu’ils cherchent fr ie» 
resteindre par la douceur et la pa
tience.

Il faut surveiller la santé des ado
lescents. Un défaut physique qui 
peut se présenter à cette époque de 
la vie c'est, la mauvaise vue. Il est 
bon de faire examiner régulièrement 
les yeux et les oreilles des jeunes 
gens afin de leur sauvegarder la vue 
et l’ouie.

Les jeunes gens ont besoin de se 
me. ue en garde contre la fatigue. 
Ceux qui travaillent ou qui sont en
cor* étudiants* rétiàmeent un repos 
suffisant. Travailler tante la Jour
née et danser la moitié de al nuit 
binent -bien mener au suriner..g-*. 
. i tuberculose est une maladie q’U 

se montre très souvent chez Іез Jeu* 
nos gens, et surtout chez ceux dont 
le co? ps est épuisé par manqua d» 
icp.v et de sommeil.

La santé dfs jeune f gens dépend, 
en letmier lieu, de leur santé com
me enfants. L’examen médical pé
riodique s’impose dès l’enfance, et 
lorsqu’un défaut physique se décla
re ,et que les yeux, les oreilles ou les 
detns sont malades, il faut suivre à 
la lettre les conseils du médecin afin 
de pouvoir réussir à corriger le dé
faut dès son début.

la porte de 
je me trouve

OSCAR BEAULE ALBERT MORISSETTE mon rideau.
CA.A.P.Q. & R.IC.A B.A. A. A.A.P.Q a.I.C A

Me voici de nouveau dans l'anti
chambre.

21 Rue d’Aiguillon, QUEBEC Il est devenu ble-
Ne précisons pas davanta- De nouveau, seul à seul, avec lui. 

Il me présente ma douillettegc
Là, demeure une de ces familles 

bourgeoises qui sont la sécurité et 
l’honneur de la cité, et un Jeune mé
nage s’y enorgueillit de quatre beaux 
enfants
cause de ces petite choux que J’ai 
accepté.

Par hasard, je suis un peu en a- 
vance

L'avenue est solitaire

D meil me met mon manteau 
tend mon chapeau.

Je le considère
І

Dr A. M. SORMANY Oh! sans hai-
Je plains tellement ceux qui 

ne savent que hair et qui ont ins
tallé la jalousie dans ce qui, autre
fois. fut leur coeur.

il pousse la porte du sa-
C'est même surtout àm

■ ■
Bonjour par-RAYONS-X - TRAITEMENTS ELECTRIQUES

DE TOUTES SORTES
fants sont souvent le là ! Lui aussi, il me regarde 

A quoi pense-t-il 
Pense-t-il même quelque Chose ?

je lui ai tendu la

LesUne caresse au enfante 
phrases habituelles :

—Il fait froid !
—C'est ie temps de la saison 
Madame est servie !
C'est le diner familial de cette so

ciété française, où l'on aime à re
voir les amis, et où on les reçoit hie r 
dans une atmosphère de politesse 
dégante. J'avoue éprouver toujours 
un certain plaisir à oublier 93. les 
kans-cu’ottes, les francs-maçons, et 
à me croire à l'époque où la fratei - 
rite « avait pas encore remplace la 
charité.

silencieu-
Et

Seule, la lumière d’un kiosque à 
journaux troue violemment la nuit 

J’achète un journal du soir.
Et je lis. comme je peux 
Subitement, un cri crapuleux :
—Couac ! Couac !
C’est si vieux, si périmé, que je 

pense daband à une corne usagée 
d'auto. D’ailleurs, il n’y a personne 
sur l’avenue 

—Couac ! Couac !
Je regarde encore ? Rien ! 
—Couac ! Couac !
J’ai trouvé ! Le croassement 

sort des cuisines en sous-sol de l'hô
tel même où je vais diner, et dont 
je connais tout le personnel.

Ca c'est trop fort ! Suis-je 
bien éveillé ?

Je m’approche, et, au travers des ' 
barreaux, solides comm eceux des 
béttes sauvages du Jardin des Plan
tes, j’aperçois une espèce de fauve, à 
l’oeil louche, en habit et cravate 
blanche.

Je le regarde il me regarde 
nous nous regardons 

Je ne le connais pas C’est évi
demment un nouveau, ou un "“xtra" 

Maigre et jaune, ses joues rasées 
découpent sa mâchoire en béniteir. 
Cette mâchoire la voici qui se rou-

E: même, il l"a serréeHeure» de bureau;—

8 heures à midi — 1 hre à 1 hres oa l’après-midi 

— 7 à 9 heure» du soir ou par rendex-vous.
Pierre L'ERMITE

«Г
F» Excellent contre

Mal de Gorge
O F)IV

*
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Rhumes de PoitrineBUREAU DE PLACEMENT:-1 Faites cha 
voua-en Ira parties affectées. La 
NOUVELLE CAPSULE MÉTALLI
QUE scelle hermétiquement toute 

la force du Uni
ment. L’empêche 
de ee répandre, 
mais a'enlève fe-

uffer le Minerd. FiAu-dessus de cette joliesse et de 
г-cite -.able fleurie, deux têtes de 
‘vrviteurs. L'un est le fils du con
cierge. enfant aussi de la maison 
brave et loyal garçon, qui me mur- J 
mure parfois, en se penchant »ur 
mon épaule :

— Comme Monsieur le Curé se sert 
mal !

L'autre

Je devine, derrière son faciès cris-

Désirez-voua un emploi comme servante dans un hôtel ou 
maison privée? Donnez-nous votre nom et vos référencée. 

Avez-vous besoin d'une bonne servante? Nous pouvons 
vous en trouver avec de bonnes qualifications.

P

ҐЛ
r \ Frictionner gtnt

r Minard pour sou
lager toute dou
leur ou raideur

ARTICLES D'ECOLE 
Cahiers — Crayons — Sacs d’Ecole 

Sets de Mathématiques — Livres d’histoire 
PIPES — TABACS — CIGARETTES

Eh bien !
b %,

___ rhwoaetin-

Г*П£иШ
АГ Company.Lté.,

' J’aime l’automne quand le vent gémit, le soir, 
Et que la lune au ciel, tel un large ostensoir, 
Répand ses rayons d'or sur la terre endormie 
Dans Гimmobilité d’une antique momie.

*< pé. la pustule de haine silencieuse, 
et aussi l'effroi que je raconte là. en 
pleine table, son histoire 
que ce soit tou: à l’heure, dans l'in
timité propice du salon 

Mais je suis pris par tout autre 
Pris par le contraste encre

'PHILIPPE MONOTE, à moins

N.-B і.Edmundston.
I OOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOP Père Irénée LAVALLEE, C. S. V. Iі

la tranquille confiance de mes hôtes 
et la mentalité de l’être conscient et

UPour questions au sujet de la santé r Rigaud, 16 octobre 1832
ore a rise qui les "sert" si j -«e 
m'exprimer ainsi.

Tout ce que cachent certaines fa

ce: romme qui va partout dans 
toutes les chambres qui porte vos 

; • s qui reçoit vos téléphones 
qui і-лгіе à vos enfants qui 

oive firobableinen’ voo tiroirs 
Г і °n end les in .viables confiden

ce i :1 appées mô.iu aux personnes 
v;i s observent le oîus cet hom
in' q:« on croit êt •• le loyal servi- 
rnur. * qui est ce qu'il est 

Lui . ussi doit t-r.V.r le contraste.

Médicale Canadienne, Ш rue Col
lège, Toronto. Une réponse per
sonnelle sera envoyée par écrit

—Couac ! Couac !
On dirait que le particulier ne 

connaît que ce mot-là
—Couac ! Couac !
Et il se sent si tranquille derrière 

ses barreaux de fer !
—Couac ! Couac !
Je fais le tour lentement, pour 

àvoir bien le contrôle de mes nerfs.
Je sonne à la haute grille. Le con

cierge accourt c’est un viel ami

—Ca va !

Qui donnera un foyer à cet enfant ?
La Catholic Home Finding Association du Nou 

veau-Brunswick demande aux cathoiktoee du 
Nouveau-Brunswick de l’aider dans ce grand tra 
vail de charité. Donnez à cet enfant un foyer. 
Pour plus amples renseignements s’adresser à : 

The Catholic Home Finding Association 
of New Br unswick

Dirigé par les Chevaliers de Colomb du Nou
veau-Brunswick.
J. P. COUGHLAN, secrétaire. Case poetaie 157, 

Saint-Jean, N.-B.

tous oes “rattehons”.là bien !
Pauvres chers amis, vous avez tort 

tous les deux.
JE LUI AI TENDU 

LA MAIN!... i
LE SEL SOULAGE 
SOUVENT L’ESTOMAC

le bonheur suprême, au SALADE AU SAUMONL’idéal
soir des journées lassantes, c'edt de 
m’asseoir, tout seul, devant une sou
pe aux poireaux et aux pommes de 
terre, d’avaler un oeuf à la coque, et 
de finir avec des noix ou une com
pote de pommes.

Quand vous m’inviterez, ô pur des 
purs, voilà mon menu rêvé.

b*
Je suis Invité à dîner dans une 

maison très 
—Veinard 1 

tel brave lecteur 
méme, un peu gourmand !

—Sale curé ! 
prestissimo le communiste

2 tasses saumon cuit et effeuillé, 
1 tasse concombre en dés, 4 tasse 
oiives farcies hachées, 2 tasses céle
ri en dés, 4 oeufs cuite dur, en dés.

Mêlez bien les ingrédients avec гі
пс mayonnaise au goût. Recette 6 ou 
8 convives.

ï Buvez beaucoup d’eau -деае шіе 
pincée de sel de table. Si gonflé, par 
le gaz, ajoutez une ouilliemée-de Adle- 
rika. Ceci lave à la lois l'estomac et

très bien.
de s’écrier aussitôt 

qui doit être, luî

tes intestine et vous jflihTUÿse de 
tout gaz. Raymond Breaû. W-4.

grommelle illico
Je traverse la cour sablée, où les

avait été nommée pour enseigner 
dans un autre village, l'année pré
cédente. Magdalena avait beaucoup 
pleuré, lors du départ de l’excellente 
femme, car elle s'était attachée à 
elle: n'avait-elle pas été une vérita
ble mère pour la petite orpheline ?

Lorsque Magdalena était tombée 
malade, il y avait quelques semaines 
elle avait bien des fois, pensé à Mme 
d'Artois
village, elle serait certainement ve
nue lui rendre visite souvent; ейе 
і eut même soignée avec dévouement 
et tendresse.

Malgré les longs jours écoulés, on 
faisait encore assez souvent, à Mag
dalena, l’injure de l'appeler “la fille 
du pendu". "Fille de martyr” se di
sait alors la pauvre enfant, afin de 
se consoler.

récompensera un jour de ce que vous 
faites pour ma pauvre petite !

—Je l'aime, cette enfant, voyez- 
vous. M. Lassève: je l'ai toujours ai
mée. avait répondu la veuve, et c'est 
mal. à mon sens, de la rendre res
ponsable du crime de son père

d’unexpur le crime d’un autre 
і:чм-іи». Je le répète. Je sais qu’il 
né'tait pas coupable
si le «.H
même menti, par vengeance
rible vengeance qui, un Jour, retom
bera sur le vengeur, en malédiction !

saine, dont ils auraient dû rougir. 
Mais la vraie déüicatesse de senti
ment* est chose rare en ce monde et 
les gens se dérangent; que dis-je ? 
Üs font des efforts inouïs pour aller 
“jouir” des spectacles les plu» affreux 
les plus hideux, les plus révoltante.

Magdalena avait vu s’ouvr'r la

Que serait devenue le pauvre pe
tite, si elle n’eut rencontré sur son 
chemin un vieil ami de son père, un 
nommé Zénon Lassève ?

Le “père Zénon” comme on l’ap
pelait dans 
un “homme
à l’occasion, menuisier, jardinier. Magdalena devint la fille du “père 
plombier, maçon, briquetier. De cet- zénon". par acte d'adoption Malgré 
te façon, il ne chômait guère. tout, elle n’était pas malheureuse.

Zénon Lassève était un homme de pourtant, elle aurait aimé aller à l'é- 
près de six pieds. Il portait toute sa cole, s’instruire un peu; mate, en 
barbe, qui avait grisonné, ainsi que dépit, de tous les efforts que fit son 
ses cheveux, bien avant l’âge. 8ts père adoptif. U ne parvint pas a la 
traits, assez irrégulière, portaient faire accepter, dans aucune des deux 
l'empreinte d’une excessive bonté. classes du village. Les parents n'al- 

Quel brave homme que te "père latent pas laisser leurs enfants *ral- 
Zénon"! Aussi, était-il estimé de tous ner tes mêmes bancs d'école, res- 
à cause de sa bonté, d’abord, pute pirer te même air que “la fille du 
pour son incontestable honnêteté. pendu”! De avalent protesté en bloc, 

Il possédait une maisonnette aux et le "père Zénon" avait dû se con- 
conftns du village. Il vivait là, seul, sidérer battu.
car U ne s'était Jamais marié, et 11 écoute, petite, avait-il dit à Mag 
était content aujourd'hui de passé- Galena un jour, puisque t usais lire 
tier un chez lui, où il pouvait en:- et écrire, je t’achèterai des livres 
mener la petite orpheline, que tous Pt des cahiers et tu continueras à 
baffouaient et injuriaient, sans pl- étudier. Hein? Qu’en penses-tu ?

--Herd, père Zénon, arelt-elle ré-

pon^z ppur *s pkohés leuiB
f* le n -«—«*- qu'à étudier, «fin d es

-Jfeqdàlen». irait dit le swyer de m'toetndre. Seulement. Je
Zénon", touque tous deux furent »r- nncoDtnni souvent des pemees 
nuée à sa maison, tu таж demeurer ôiiitcUee, que je ne parviendrai Ja

mais à déchiffrer seule, Je le crains 
ajouta-t-eile, en souriant.

Mata elle ne derail pas rencontrer 
autant de dUBouMée qu’eue le pré
voyait, dans ma études, ear. une 
maîtresse d'école, «ne veuve de tien- 
te-dng
la pauvre enfant, et, furtivement, le 
soir, elle se rendait «tore le “père Zé- 
«*>" faire te ctease à Magdalena

—Mais elle serait cent fois mieux 
moite la pauvre petite! fit une su ri і autre a usLE MYSTERIEUX1 mais il n'T rietï dit; il c, 

Hor-
tre.

—Bien sûr que oui! amplifia la 
troisième voisine. Elle n’a ni parente 
ni amie Peasonne ne tient à s’as
socier avec elle, dans te village 

—Aussi, ça se comprend! Qui veut poste de la prison Elle avait vu 
être vu en la compagnie de la fille &on père, marchant entre deux bora 
d’Aroede Carlin de ta fille du pen mes, dont l’un, le curé de la parois

se Elle avait vu l’exécuteur a tien- 
"La Allé du pendu". Oui, c'était dant sa victime, au pied de l'éoha- 

ainet qu'on la désignait. Car, hélas, faud Hle avait vu le ehértff, puis 
son père était monté sur ltehlliua,1 les «totoera entourant la cour de la 
pour un crime (un meurtre) qu’il prison. їм lèvre» de son père re- 
n’avait .pas commis. I muait M priait.. Le prêtre priait

Mil Cette exécution de son pèrel avec hil,ou lui parlait du del. Л-. l'é- 
Ce meurtre légal! cette horrible er- temité
reur de la Justice ! Magdalena en' —Père! O père! avait crié l’en- 
avait ét ététooin, oui, témoin !

Lorsque son père avait été arrêté,

village de G . était 
tout faire", devenant.t

; MONSIEUR DE L’AIGLE —Oui. je sais tout ce que vous avez 
fait pour la petite déjà, et іг vous 
en suis excessivement reconnaissant. 

Mais, Mme d Artois.
„ Roman Canadien Inédit Si elle eut été dans 1e

par Mme A. B. LACERTE croyez-le !
A’ cade Carlin était innocent, répon
dit Zénon. Il est mort martyr; voi-

du ?

Tous droits réservés, 1838, par Tdouard Cktrand, 
1433-27, rue Ste-Elizabeth, Montréal, 

où l’on peut se procurer ce volume à 
25 sous. Par la Poste . 30 sous.

là !
M*nr d'Artois Jeu sur son inter 

locuteur un coup СІЧ eil étonne 
—Pourtant, M. Lassève, répliqua- 

t-elle. vous ne oarvtondrez jamais 
à fa rt virer de b ri l’opinion pu
blique. vous savez !

—Vous croyez donc qu*. Car’in é- 
tp.it coupable de l'affreux crime pour 
lcqu< il est monte sur ! échafaud, 
Mnv 'l'Artois ?

—Comment en douter 
V.s preuves 
pauvv: petite! Que je la plains ! 
jdi j\2 l'entend Ja-usis nommet au
trement que "la fille du pendu" 
C’est triste, inflnimctn triste !

—“La fille du martyr” devrait-on 
dire plutôt, riposta Zenon Lassève. 
Mol, je sais que Carlin n’était pas 
coupable
autre aussi 1e sait 
qui eut pu sauver un innocent, s’il 
eut voulut parler 
n’avait lâchement menti !

tirés de cinq ans .l’étaient écoulés 
depuis te jour où Magdalena S’en 
était allée demeurer chez ie “père 
Zénon". Mme d’Artois était restée 
amie. Quelle bonne amto elle était 
pour l’enfant, devenue jeune fille !

ent, Mme d'Artois

pvüente, Mme St-Onge, une voisine, 
qui, dan» la bonté de son coeur, eet 
venue donner ses soins à la malade. 
Pour le moment, elle eet à mettre un 
peu d’ordre sur une petite table, 
couverte de fioles de toutes faunes 
et de toutes grandeurs.

Trois autres femmes du voisinage, 
se tiennent debout au pleti du lit

—Que pensez-vous de votre mafia-

Feuilleton No. 1
| fant.

11 avait ten- 
puis il avait

D l’avait entendue
puis conduit en prison, une femme au ses bras vers elle 
de la ville, une infâme ménagère, fait, de sa main droite, 1e geste de 
avait pris Magdalena chez elle. Ce la bénir Oui, U l’avait béni:

lui qui allait mon-

PREMIERE PARTIE Mais ces épreuves qu’elle avait 
eues à subir, ces injures, ces affronte 
de chaque instant, avaient miné sa 
santé. Un rhume, contracté elle n’eut 
pu dire où ni comment, n'aivait fait 
que s’aggraver, puis, un matin, elle 
s était vue dans l'impossibilité de 
quitter son lit “Une inflammation 
des poumons"; tel avait été te vsr-

UNE ERREUR JUDICIAIRE

° I '£> ne fut que-plus tard que l'on décou- lui 
vrit la raison de bèt acte chantable 
la femme avait bal la mère de Mag
dalena, et rite avait Jitiè de'tic ven-

Dans une chambre pauvre, mais Je, «ВосШгІ «nanti, sou- ”‘Lu о» aratt eu pitié * Мад-

wn*ran"'1 «t arait obilt* Ûlî^nTcÿ^^ltjÆeinnSJ-

fille, elle na que seize, dix-sept ans le au monde ne pourrait la sauver. pauvre rrrtttv dtatiker de l’une dits ..
à peine Son Visage tout «fut. a« -Ainsi, eUe n'en reviendra pas. fenêtres de sa msixm, à l'sxécu-l S^mtoagérs ensuite, saUslslre.de 
traits étirés, ses yeux cernés de h!s- vous penses ? tlon d soon père. Munie d'une cour-1 ^avslt «té

S5Sas»-'B«S^S!SBS£®r3sSSASK „Aire hevet de ce lit de souffrance ciente, depuis ce matin. garde! Cela 4e servira de leçon; pltu ^éon -but était'maintenant atteint ; re? 8”nlt “ petite,
se tient le médecin, un homme aux (Mais en cela, te nitanrin se trom- tard. Tel père, trite fine. Regarde. alors, rite te jetait dehors comme un
cheveux gris, dont el visage ordinai- gait. La malade, quoiqu’elle n’eut pu et souvtena-toâ ! chien. —’Пі le ante Magdelana; je te sala
rement jovial, a revêtu une exprès- donner signe de vie, avait parfaite- Sur le» toits de» maison» avotoi- Pauvre, pauvre pelle ! Ю1- n’a- moi aussi, ton père n’a jamais oom-
tion de tristesse. B frotte ses mains ment conscience de oe qui se ffdsalt nante te prison, lee yeux hagards de vatt que douæ. ans П y ava't de mis le crime pour lequel il vkt/, tié 
1 une contre 1 autre, et^ü hoche la et de oe qui aa disait autour d’elle). l’enfimt «valent vu une grande quan cria près de cinq ans maintenant, et mcimr Ton père est un martyr, 
tête d’un air fort significatif. -Jteuvre Magdatena! Pauvre flUe! tité de monde; des curieux, deagen» rite a’en aouveaatt .comme ü clut petite; oui, un martyr; un Innocent

NOT loin, est une femme fort cor- fit une veto», en essuyant une lar- afflWa trône carUalté momMe, mal. été hier. iqul est monté sur l'échafaud, pour

son père
ter sur l'échafaud dans quelques ins
tants! Et cette bénédiction du mou
rant serait toujours précieuse à sa

— I — quand 
Mais, Magdalena, la

La Füle du Martyr

diet du médecin; une maladie gra
ve. si grave qu’elle n’en reviendrait 
pas; c’était làaussl l’opinion de tou» 

Comment se faisait-il alors qu’
elle ne s’en réjouissait pas ? 
vie, pour elle, ne serait qu’un tissu 
d'épreuves, un calvaire !

avec moi toujours, dorénavant, et Je 
remplacerai auprès de toi, autant 
que faire se pourra, ton père, qui é-

LaDe plus, ,1e l’affirme, un 
Le misérable,

KBe n’a
vait pas d’amie, si on exceptait ledu plutôt, s’il—Mon père! Oh! mon pauvre pè- "père Zénon” et Mme d’Artois «peu 
dant
et sincères, personne au monde ne 
se souciait d’elle, si ce n’était pour 
U blesser dans 
plus chers :son culte pour la mé
moire de son père

Ного cas deux âmes dévouée

A peu près, prit pitié de

sentiments tes

d'Artois, avait dit te “père
fureu»
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«

ье fmumatUme
est causé par l'impuissance des reins 
à chasser hors du anp les poisons de 
l’adde urique. Les Gin Pills y ap
portent soulagemen*e*én neutralisant 
cet adde et en faisant reprendre aux 
reins leur fonctionnement normal.

Mc la bAlte chez tous See pharmacien*.

COLLEGE DU 
SACRE-COEUR 

BATHURST, N.B.

ntier, Alfred Côté, John Cyr, Zoel SALADE AU THON (Tune Ftoh) 
Datgle, Louis Després, Rodolphe Don 
cet, 'Лютая Douoeî, Adrien Dugas,

mie. Recette pour 8 convives.
1 tasse thon en conserve ou effeuti-

ХЖЖпГо;
dln. Daniel Grenier, Eudes Hébert.
•Lhrin Hébert, Joseph Kennedy, An- ...
drt Louie Ltibel Qnlle et du célert' avec une msyonnelee
Leoouffe. René LeBlanc, Léonard Le- ruæe- 8ervez le mélenge dans des
Oresley, Moine Methot, Roméo Mar- lpeUts l”1™ te”dl“

1er Degré — Albéric Albert. Adé- Claude Normand, Jean Pelletier, vous aurez enlevé une F"08 * *» 
lard Arsenault, Benoit Arsenault, Lfme Perron, J. Eug. Pot/vin, Jean
Jean Arsenault Normand Arsenault Marc Potvln. Napoléon Rhéaume, Al nechal, Yvon Sormeny, Fernand St-
roseph Audet. Edmond Auooln, O- ««d Bloux, Francis Ross, Théodore Laurent, Camille Thériault, Gérald 

Beaupré, Lionel Bellelleur, Gré- В°У- Trends Savoie, Alphbnae Sé- Vénlot, Bernard Walsh 
coire Bérubé, Aimé Blandiard, Al
fred Boisvert, Vbateur Bouchard, E- 
iouard Boudreau, Francis Bourque,
Zéphirin Breaulb,\Romain Butler, Bd 
monid Ohampoux, Etienne Ohiaason,
J ean Chiasson, Richard Comeau, Ma 
thieu Cormier, Etienne Chiasson.
thieu Cormier, Biaise Corrhrault, Jac 
cues Custeau. Irénée Cyr, René Cyr,
AldériC Daigle, Elvl Daigle, Hertnel 
Daigle, Mélem Daigle, Roméo D’A
mours. Edgar Després, Emile Després 
Antonio Drapeau, Valmont Drapeau 
Cyr Dubé, Etienne Dubé, Corrigan 
Duggan, Etienne Duguay, Louis Du- 
gua.v, Sévérin Duguay, Elle Duma- 
resq, François Dumareeq, Adolphe 
Durepos, Arthur Bmery, Antoine Gai 
lant, Hercule Gallant, Félix Gau
thier, Gérard Gautreau, Emery Gi- 
vouard, Edgard Godin, Edgar Haché,
Joseph Jones, Gérard Labrie, Fer
nand Lacroix, Roméo Lantçigne, Do
nat Lavoie, Edagr Lavoie, Henri La
voie, Albert LeBlanc, Emery LeBlanc 
Gérard Léger, Félix Léger, Orner Lé
ger. René Léger, Emüe LeGreslev,
Gustave LeGresley, Ludovic LeiLiè- 
vre, Lionel Levesque, Nerée Levesque 
Gérard Losier, Albert Magee, Lionel 
Martin, Raoul Mfortin, Burton Mc- 
Cluskey, Angus McDonald, Camille 
Melanson, Georges Michaud, Léo 
Murphy, Enoll Nadeau, Fernand Nor 
mandeau, Edmond Ouellet, Fernand 
Ouellet, Albert Pelletier, Gérard Pel
letier, Aurèle Plouitie, Marcel Poi- 
îier, Xiste Poirier, Joseph Poitras,
Arthur J. Richard, Gérard Richard,
Octave Richard, Orner Richard, Ar- 

i mand Rioux, Antonio Rdbtehaud,
Celas Roblchaud, Médéric Roblchaud 
Armand Rou^el, Jean Paid Roy,
Léopold Roy, Alexandre Savoie, Ray 
moud Savoie, Yvan Savoie, Ludger 
Sim.ud, Roger Simard, Roméo Si
mard Alphonse Sormany, Armand 
Su*many, René Stt-Amand, Vlataur 
Jean, vean Roch St-Laurent, Geor
ges Surette, Marcel Tremblay. Ethel 
bert Vsuthier, Maurice Vénlot, Be
noit Villeneuve, Lome Violette, Wil
frid Violette,

SLADE AU MACARONI 
2 tassés macaroni cuit (rincé et 

égoutté), 1 tasse fromage en petits 
dés, H tasse olives farcies émincées, 
4 tasse céleri en dés, 1 petit oignon 
émincé, 2 oeufs culte dur, en quar
tiers, 2 tomates, en quartiers.

Mêles le macaroni (on le préfère 
coupé en rondelles) avec le fromage, 
les olives, le céleri et l'oignon. Hu
mectes de mayonnaise et servez sur 
canapés de laitue, garnies de quar
tiers d oeufs culte durs et de tomates.

CT
3 petits pains allongée.

Faites un démêlé du thon, du chou

:TABLEAU D'1

UI

FILLS
früijnm THEflg;

SI0

Les Mêmes Propriétés -
mais -Appropriées à la Saison.

—Quoiqu 
ne nouvelli 
ml. nous a 
importants 

• ser les leefo 
Au * our.' 

eut ravagé 
tre vl’.'uge 
dcnce de S 
but (le l'étt 
ges BoucU 
ач co v. • < 
réo dcnce і 
et boutiqu 
M. Fred Ci 

Au cours

m»
Zoele Levesque 77. Laurette Ouellet 
72.

Grade I (a) — Paul Lévesque 8G, 
Rino Ouellet 85, Jeannine Daigle 75. 
Alfred a Levesque 70.

Grade I (h) — Blandine Beaulieu 
86. Yolande Rossignol 86, Ubald Dai 
gle 86, Berthe Marchand 85, Edmond 
Levesque 78, Roméo Marchand 77.

S. NADEAU, Inst.

Spécialement traitée pour qu’elle se vaporise 
facilement aux plus basses températures

L'ESSENCE

MARATHON 
"BLUE"

PREMIER CONGRES 
DE L’AMERIQUE 

FRANÇAISE (DENSITE D'HIVER)
fait répondre instantanément à l’allumage 

le moteur le plus paresseux et le plus froid, abrège le 
période de récha Rage,et n’en 
donne pas moins

QUEBEC

•>Message de Boston. — Déclaration 
officielle du Congrès. — Félicita
tions à la Société du Parler Fran
çais. — Commandeur J. E. Corri- 
veau, président.

Le Premier Congrès de la "Con
fédération des Oeuvres de Langue 
Française en Amérique'" fondée par 
M. G. Boulanger, au mois de sep
tembre 1931, a eu lieu dimanche der
nier, le 23 octobre, à l'Hôtel de"ville 
de Québec. Une vingtaine de grou
pements y prirent part par leurs dé
légués représentant près de dix mil
les membres.

Le Congrès débuta par une allo
cution radiophonique prononcée par 
M. Wheeler Dupont, avocat au Bar
reau de Québec, à 8 h. samedi soir 
au poste C. H. R. C. à l’Hôtel Vic
toria. M. Dupont mit en relief la 
nécessité d’un lien entre les nom
breuses associations de langue fran
çaise en Amérique du Nord.

A l’Hôtel de Ville de Québec eut 
lieu, de 2 h. à 5 he 
(ration principale du Congrès, c’est- 
à-dire la séance d’étude sous la pré
sidence de M. le Commandeur J. E. 
Corriveau. M G Boulanger remplis
sait la fonction de secrétaire.

M. Corriveau souhaita la bienve
nue aux délégués; ic secrétaire lut 
quelques correspondances 
légramme de Boston ainsi rédigé : 
"Voeux de succès au Premier Con
grès de l'Amérique Française”, si
gné: Arthur Favreau, secrétaire. So
ciété Historique Franco-Américai
ne. M. Alphonse Martel fit ensuite 
l'exposé de l’idée de IVAmérique Fran 
çaise. Après 'Tine courte discussion 
libre, la déclaration suivante fut. a- 
doptéc unanimement: "Le Premier 
Congrès de la Confédération des 
Oeuvres de Langue Française en A- 
mérique” déclare le mouvement de 
l’Amérique Française bon et digne 
d’encouragement de la part de tou
tes les sociétés de langue française 
en Amérique". M. Wheeler Dupont 
présenta ensuite un pvoj .t de cons
titution qui fut confié à un Comité 
spécial. Le projet d’une Union Ré
gionale de Québec pour l'Amérique 
Française fut aussi laissé au soin 
d’un Comité Spécial. La date et l'en
droit du prochain congrès furent 
fixés à Québec l’avant-dernier di
manche d'octobre 1933.

Avant de terminer la séance, l'as
semblée adopta la résolution sui
vante: "Le Premier Congrès de l'A
mérique Française félicite la Socié-I 
té du Parler Français au Canada1 
pour le magnifique travail qu’elle ac-. 
complit en faveur de notre langue”.!

Puis, à 7 heures, à l’Hôtel St-Roch ! 
le Congrès se continua par un ban
quet Intime auquel assistaient les1 
principaux représentants des socié-J 
tés de la région, sous la présidence ’ 
de M. le Commandeur J. Eugène I 
Corriveau. La santé de notre nation J 
proposée par le président. Y réjwn-j 
de langue française en Amérique fut! 
dirent: M. Maxime Morin, pou,- la I 
Société St-Jean Baptiste; M. le Che-I 
va lier Télesphore Mart in, ojuv la 
Fédération des Gardes; l’avoc it J. 
H. Philippon. pour la Société des 
Arts Sciences et Lettres; M. J. M 
Lachance pour l'Association des 
Chanteurs; M. P. Pérusse pour la 
Fédération des Etudiants: M. Be
noit Pelletier, pour VA. C. J. C.: M. 
Alexandre Martel; pour l’Union Ca
nadienne et Américaine de, Raquet- 
tcurs; M. Emile Caron, pour :e Co
mté de Direction de l'Amérique Fran 
'a'se: M. J. L. Lessard, pour .a Pres
se; M. J. Chamard, pour le “BèrêV 
organe ctes Etudiants de Laval. Tous 
les orateurs déclaré* en і adhérer au 
mouvement et félicitèrent le fonda- 
'eur M G. Boulanger d’établir une 
oeuvre aussi grande, aussi noble, et 
lui répoi d a la nécessité de l’heuie 
Déjà, des échos de cette oeuvre ont 
retenti xà Worcester "et à Ottawa 
L'Amérique Française a pour capi
tale la ville de Québec. Les groupe
ments de langue française des prin
cipaux centres de l'Amérique du 
Nord serept invités à participer à ce 
mouvement en établissant des 
unions régionales dans leur centre 
rattachés à l’Union centrale de Qué
bec. DCv comités sc mettent immé
diatement à l'oeuvre pour lancer des 
invitations par toute l’Amérique. Dé- 
1è au cours de l'année 1932. de nom
breuses associations de l’Amérique 
ont été mises au courant de ce mou
vement et y ant adhéré de façon pré 
liminaire.

Le Comité de Direction de l'A
mérique Française sc compose com
me suit : M. G. Boulanger, direc
te ur-en-chef ; M. Wheeler Dupont, 
avocat à Québec, secrétaire. M. J. 
Poulin, trésorier; M Hector Char- 
land. îégistraire. Directeurs . MM. 
Emile Caron, Alex. Martel. A Morin 
M G ingras, Alphonse Martel, Ph. 
Perland et J. Morel.

La Confédération des Oeuvres de 
Langue Française en Amérique a 
pour but de grouper et d’unir 
les oeuvres de langue frança'ze en 
Amérique du Nord. L’Amérique Fran 
çaise eet fondée.
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dore : tard, Paul Enr'e Allard. Orner 
Arsenault, Elden A.ibé, Louis Aubé, 
Edmond Audet, Roland Bélanger, J. 
Marc Béruibé, René Bourgeois, Henri 
Ohampoux, Léon Clavet, Lomer Cor
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POUR ETABLIR 
NOS ENFANTS

eL'ABITIBI

Dans Vimmense étendue du terri- 
toilre québécois, plus que tous les 
autres régions l’Abitibi offre des a- 
vantages exceptionnels pour l'éta
blissement de nos enfants.

C’est que c’est un pays complet.
Ses dix millions d’acres de terre 

arable de haute qualité sont appe
lés à doubler les revenus agricoles 
de notre province.

Son immense forêt peuplée des 
meilleures essences pour la pâte à 
papier est l’une des plus grandes 
réserves forestières de l'Amérique 
du Nog^

de nombreuses rivières et 
de lacs poissonneux, l’Abitibi est l'u
ne des plus riches régions de chasse 
et de pêche du continent.

Et il y a là en disponibilité des 
pouvoirs d’eau importants à harna
cher pour le développement de l'in
dustrie abitibienne.

Plus qu'ailleurs a uCanada l’A- 
mines de cuivre, de Molydène, de ga- 
toltibi est par excellence le pays des 
lène, de zinc et surtout d'or.

Pour résumer, on trouve en Abiti
bi tout ce qu'il faut pour en faire 
un pays complet, pouvant se suffir 
à lui-même, ou ayant en réserve une 
telle quantitté de minéraux de hau
te qualité que sa population pourra 
facilement se procurer par échange 
'.es produits tropicaux et autres qu'
elle pourrait désirer.

Et ce pays chez nous, en plein Qué-

A

bec.
Ses terres sont de défrichement 

facile et elles produisent en abon
dance les grains, les légumineuses, 
les légumes, les foins, les trèfles 
mieux que partout ailleurs et les 
va tarages sont abondants.

Et sur ces terres que' l’Est met à 
’.a dispos lion dss Canadiens qui veu- 
'ent établir leurs enfants, pour les 
tider il paie des primes de défriche
ment et de labour.

Et le SERVICE DE COLONISA
TION. Chemin de fer National du 
'tanrfda. Montréal, facilite une vl- 
5lie c*e cette région à ceux qui ont 
les enfants à établir.

ECOLE DE VERRET
Grade VII — Raymonde Nadeau

94
Grade VI — Roland Ouellet 89, 

véda Daigle 87, Jack Boucband 84. 
Gloria Daigle 95, Géraldine Daigle 

Grade IV — Betty Bouchard 95, 
93, Floriüda aigle 91, Louis Lévesque 
89. Carmen Beaulieu 88, Blanche 
Daigle 88. Eddy Ouellet 86, Annette 
Marchand 74. Annette Ouellet 71.

Grade ІП — Eddie Daigle 81, Cé_ 
oer Daigle 80. Romuald Natieau 11, 
Herman Daigle 75, Robert Oüèllet 70. 
Rino Rossignol 78, Reed Daiglè 78, 

Grade H — Cécile Marchand 90,

Prenez une
CEPHANOL
Pour soulager véritablement

Lt Mol de tête,
Grippe, Névrol- & 
діє, mol de dents, SN 
douleurs periodi- J л 
que», Rhumatisme K 
et autres offec- wfi 
fions semblables. ^
L«.‘ fobletfe, CE - fHA - MOL fettaqewt 
è le соми même de mal eoas еИесіег 
le coter ni I nfewec. Lear 
тооГс «Г sire est dee è tear 
portkelière, préparée par des ptarieeciews 
chimistes expérime*tés. Les Ce-Mw Nel 
soar des tabler tes -composées. Vows verrez 
la différence entre les véritables Ce-Pfra- 
Nal et les tablettes ordmoires.

bV
r-

ectiee cal-

Boite blanche Ct°p 
et violette

ur#z-uou« les 
he-Nbl chti 
votre épicier, 

marcheni 
.Д grnrrat ou
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!! MONUMENTS
FUNERAIRES»

En erarlt et en marbre. — De
mandes lee prix et «eyee 

le» durèrent» mndHee

Service d’Ambulance
Toiture automobile moderne

■arriee Jour al Nef* 
Téléphonez tSe-Sl

J.-B. COTE
ENTREPRENEUR 

OR POMPES FUNEBRES 
LICENCIE

$1,000 en espèces pour vous 
dans quelques années

Les points saillants d’une Police pour un 
jeune homme, ou une jeune fille qui gagne 
sa vie :
„ (1) Point besoin d’examen médieal.

(2) Donne $1,000 en espèces dans 20 ins; 
$1,000 immédiatement 
de décès :
$2,000 en cas de décès par sui
te d’un accident.

(5) En cas d’incapacité de six mois ou 
plus, soit pour cause de maladie ou par 
suite d’un accident, vous n’aurez pas 
à payer les primes échéant durant la 
période d’incapacité.

(6) Vos versements annuels rapportent 
des intérêts. Chaque année un divi
dende est alloué, qui peut Sfervir soit 
à réduire la prime, soit à former un 
fonds spécial par accumulation.
Ceci n’exige que de très modestes éco
nomies de votre part.

Noils vous enverrons avec plaisir tous les détails d'une 
police pour vous, et le versement annuel requis à votre âge.

(3) iS

(4)

Veuillez m'envoyer les détails 
de votre Police Non-Médicale 
de Capital Différé à 20 ans.

THE

MUTUAL LIFE
Assurance Company

of Canada
Adresse

Siège Social : Waterloo, Ont 
Fondée en 1869

Paul A. Pelletier
Représentants —

M. D. CORMIER 
Edmundston, N.-B.

LISEZ ET 
FAITES LIRE 

“LE MADAWASKA”
Chemin de Fer

TEM1SC0UATA
HORAIRE No. 80 

En force le 7 Nov. 1932

Lundi — Mer. — Ven.
MIXTE

Dép. Rlvlère-du-Loup,
Arr. Edmundstotn,

Mardi — Jeudi — Sam.
MIXTE

Dép. Edmundston 
Arr. Riv.-du-Loup,

8.00 a. m 
1.45 P.M.

9.00 A.M. 
2.05 P.M.

Lundi — Vendredi

!(№*>
міхте

Dép. Edmundston 
Arr. Connors

3.00 P.M. 
4.30 P.M

Mardi — Samedi
MIXTE 

Dép. Connors,
Arr. Edmundston,

6.00 A M 
7.4) A.M.

Coireepondanoe à Rivlère-du-Loup 
Qué. avec le Canadien National pour 
Québec. Qué. Montréal, Qué. Monc
ton. N. B. et Halifax, N. ».

Correspondance à Bdmundeton, N 
B., avec le Canadien Pacific par la 
train de r■■eager.

ALFRED 8. PEIETIER
STATUAIRE 

Manufacturier et Marchand de 
Monuments et d’Bpttaphes 

Pierre égyptienne — Granité»
— Marbrva. —Pour plue amples Information»,

prospectus, etc., « adresser à,
T. N. WAL0H,
Agent Gén. Fret à Voyageurs ST-BASILE.

Co. Madawsska, N.-B. 
1er sept N.

ooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooa

Corporation de Prêt et Revenu
Auurance financière four la formation fun capital.

МЛ* Quebec Power—Chambre m—Québec 
Capital autoriaé 
Capital Roulent et payé

• ioe.wo.oe
«.(MODO

Le meilleur eneourasemeni affert à lUpargne, par de» terme» 
de Placements rartée Préu à loue terme, are* faculté de reinbour- 
eement; Intérêt aussi bas qua I pour beat l'an: on prête « tels le 
montant du placement; capital fourni deux fais plus tdt que tou
te autre comblnaleen de mutualité financière. Pu de oenflacatlcn 
darfent, pu de risque de parte.

Prospectas eaeepé sur demande 
Président: Charles Aveer. eecréiaire: De la entière Portier 
Vlm-Pideldent: Portune* Om«ru arieeur lésai: H-Paul Drouin 
Trésorier: Alphonm Tardif.

Kepré,autant t Mmaadston, N. B.
TêL *1-1. U Дм Я era 1er, 
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Endurance
au travail ?

Pour en avoir, prenez de temps à autre un 
traitement aux Pilules MORO, spéciale
ment, préparées pour les hommes, par la 
Cie Médicale Moro, 1566, rue S.-Denls, 
Montréal. Elles vous donneront une force 

voue ne sauriez posséder autrement .. 
que les Pilules MORO purifient et enrichissent le 
t enrayent les malaises suivants:
Maux de reins 
Rhumatisme 
Troubles d'estomac

a
a

de résistance que

Malaise général
Fatigue
Epuisement

rien de plus économique : 50c la boite 
ou 3, $1.25.

"Je souffrais de maux de reins depuis au delà de trois 
ans. J’attribuais ces douleurs au fait d’avoir travaillé 
au froid et à la chaleur et au dehors par toutes sortes de 
températures. Mon état m’inquiétait beaucoup quand 
j’ai eu l’heureuse idée de prendre quelques boitesp de 
Pilules Moro, qui ont su raison de mes douleurs et m’ont 
rendu une santé parfaite. Je ne puis trop recommander 
les Pilules Moro aux hommes qui souffrent comme j at 
moi-même souffert’’. J. Godin, 7t, rue Champlain, St- 
Jean, P.Q.

Rien de plus efficace

pour les 
HommesPilules MORO
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GOUVERNEMENT DU

Dominion du Canada
EMPRUNT 4% 1932

Le ministre des Finances met en souscription publique

$80,000,000

d’obligations 4% du Dominion du Canada
Portant intérêt dm 15 octobre 1932 et divisées en deux échéances, savoir :

$25,000,000-BONS DE 3 ANS, ÉCHÉANT LE 15 OCTOBRE 1935 
$5 5,000,000—BONS DÉ 20 ANS, ÉCHÉANT LE 15 OCTOBRE 1952

Sa réservant de les racheter, su pair et les intérêts, le ou après le 15 octobre 1947.

Le principal est payable sans frais, en monnaie légale du Canada, au bureau du ministre des Finanças at 
général do Canada à Ottawa ou au bureau du sous-receveur général è Halifax, Saint-Jean, 

Charlottetown, Montréal, Toronto, Winnipeg, Régina, Calgary et Victoria.

Les intérêts sont payables semestriellement, le 15 avril et le 15 octobre, en monnaie 
légale du Canada, sans frais, à toute succursale canadienne d’une banque à charte.

Coupures:

BONS DE 3 ANS, S 1,000 
BONS DE 20 ANS, $500 et $1,000

Le produit de l’emprunt, déduction faite du paiement de $34,449,950 d'obligations échéant 
le 1er novembre 1932, sera affecté aux besoins généraux du Gouvernement et des chemins 
de fer Nationaux du Canada.
L'emprunt est autorisé par un acte du parlement du Canada. Le principal et l'intérêt en 
sont imputables sur les fonds du revenu consolidé du Canada.
Le montant de la présente émission est de $80,000,000. Toutefois, le ministre des Finances 
se réserve de répartir 1a totalité ou une partie quelconque des sursouscriptions, à condition 
que ces répartitions ne fassent pas dépasser de plus de $2 5,000,000 le montant du capital de 
l'émission.
Ne seront valides que les souscriptions rédigées sur les formules imprimées par l’Imprimeur 
du Roi.

Bons de 3 ans, 99.20 4.28%
Bons de 20 ans, 93.45 4.50%

mtigral 1er» de la tsmtcription, ou, pour les bons de 3 ans. Un do Гattribution.

La souscription sera ouverte le 51 octobre 1932 et close le ou avant le 16 novembre 1932, sur ou 
avis, au gré du ministre des Finances.
Les souscriptions seront reçues per toute succursale canadienne d’une banque à charte et per Isa banquiers 
de placement attitrée, où l’on pourra se procurer des bulletins de souscription.

Prix d’Émission :

Vl

Mmisrixx db Finance»,
Ottawa, k 31 octobre 1932

SA

(n

/-Ч

і

:;Æ I f-
3m

Ж
;,"

A
'

' .J''їй

fнґ 
:

і

mmm
f •1551Щ

!

■

;

H
BELL'TBF 

.

O

• 6

5r 
?****.

m 
x

v
ï-ï

:.:



'

щ

lSKA
LE MADAWASKA EDMUNDSTON, N.-B., 3 NOVEMBRE, 1932. page Cinq

rSIROP^
MATHIEU!
* Goudron et J 
1 d’Extrart de Меж ELdeMorueJ

PETITES ANNONCESvttable si ce n’eut-ét él alde généreux 
Iruotion de tout le village était iné- 
des pompiers de StnLéotiard et Van 
Euren, auxquels nous devons toute 
notre reoonnataeance.

—Mmes Mathias Oyr et WUUe Ma- 
zerolle qui furent dangereueeroent 
malade, se remettent lentement .Nous 
leur souhaitons une prompte et com
plète guérison.

*>NI bis voulait se joindre д '’autre
D-ux publics peernt beaucoup річі 
qu'un seul pdbUe, toujours le même 
à donner.

—Que vous faut-il donc outre les 
adoptions ?

■ \ 
■rincé et 

m petits 
etilncées, 
t oignon 
m quar-

«Є.ХІІОР de
EDWARDSBURG

:
A LOUER

Bonne maison, bien finie, pourvue 
de toutes les commodités voulues, si
tuée sur la 35e avenue. A louer im
médiatement. S'adresser à Raymond 
Breau, pharmacien, Edmunds ton. 
2035-2fs-27oot.

rs. c §pour
payer les intérêts de la dette, des 
aùmônes en nature pour nourrir et 
hebiHer tout le personnel; il n'y a 
pas g-and’chose qui ne puisse êtr* 
uî'.isé à la Crèche, depuis le billet 
de t'smque tout pimpant et propre 
Jusqu'aux miettes qui ЬоШЬзт de la

Ipréfère 
fromage, 
on. Hu- 
rvez sur 
le quar- ) 
tomates.

І “CROWN BRAND"A LOUER
Propriété autrefois détenue per P. 

W. Martin Co. sur la rue Victoria, à 
vendre à bons termes, ou à louer à 
conditions faciles. S’adresser à O. E. 
BARBOUR Co., EOmundston, N.-B. 
2029-4Jfs-20oct.

—M. Paul Dupéré et sa fillette de 
quatre ans, Olida, qui furent opérés 
pour l’appenkMctte en Oeptembue à 
l'Hôtel-Dieu de 8t_Basi!e, sont réta-

«* ;

t
U/i Régal 
foute fa Famille.■ table dea gens en moyens pourUUs.

ті іщ

тш
о о —Vous ne demandez rien en par

ticulier ? -—'Malgré la tempête de neige du 
28 dernier, une soirée-surprise eut 
Heu à la demeure de M. Edouard 81- 
zois à l'occasion de l'anniversaire 
de naissance de leur fille Lorette. fi
ts lent présents Mlles Dora Roy, Do
uât» Nadeau, Christine Bird, Cécile 
Sirois, Lilianne Rivard, Marie-Anne 
Roy de 8t-Léonard; Mllees Lena Si- 
rois, Rina Lévesque et Catherine Tar 
dif de Siegas; MM. Edgar Akerîey, 
Roméo Violette, Gérald Bird, Henri 
Laplante et Albert Lapointe de 8t- 
Léonard. Tous s'amusèrent à qui 
mieux mieux; chants et musique, 
rien ne manquait. Le gâteau de cir
constance garni de vingt chandelles 
fut très goûté. On se sépara enchan
té, emportant un agréable souvenir

STARCH CO.f; ■ , CANADA' —Je demande la charité pour l’a
mour du bon Dieu.
AVIS : — n y a, à la Crèche, expo
sition permanente de plus de 700 
enfants abandonnés. Le public est 
admis tous les Jours Ae deux heures1 
à trois. La visite est interdite, par 
ordre du médecin-chef, aux enfants 
de moins de quatorze ans, pour la 
durée de la paralysie infantile.

Les personnes qui désirent adopter 
un enfant sont priées de ne pas ou
blier de se munir de la recomman
dation de leur curé.

ADOPTIONS : — 20 en octobre; 
314 depuis le 1er Janvier.

On demande des parents adoptifs.
AUMONES : — Dons des visiteurs 

♦19.70. I

A LOUER, A MADAWASKA, Me 
Deux bons logements, bien chauf

fés, situés à Madawaska, Me, à louer 
immédiatement. S’adresser à Mme 
Edmund J. Cyr, Madawaskx. Maine. 
xi0,l-2fs-27oct.

(D.CJ3.)
—Quoique depuis longtemps aucu

ne nouvelle n’a paru dans le jour- 
mi. nous avons eu pourtant des faits 
importante qui auraient pu intéres. 
ser les lecteurs.

Au .-ours de l’été trois incendies 
eut ravagé des propriétés dans no
tre vii'age: le magasin avec rési
dence de Sam R. Ihibodeau, au dé
but (le 1 été; la résidence, de M. Geor 
ges Soucie tout dernièrement; et 
ач Сочі - du mois 6s septembre, la 
réo'donee avec dépendances, grange 
et boutique de forge appartenant à 
M. Fred Côté.

Au cours de ces incendies, la des- de cette soirée.

V*

méffl
A LOUER

Bon logement de 8 appartements 
oien finis, pourvus de toutes les com
modités voulues et fournaise, situé 
au premier plancher. Aussi autre lo
gement de 8 appartements, situé au 
deuxième plancher, à louer immédia
tement. 8’adresser à Denis J. LONG 
Clair, N. B.
2033-j.n.o.-27oct.

\*

«fejT 

lâi 1
іAS

*& Я fibC*
A LOUER

Bon logement de 8 appartements 
I chauffé à l’eau chaude, avec toutes 
| commodités modernes, à louer immé
diatement. S’adresser au Bureau du 
"Madawaska” ou par téléphone au 
No. 38, Edmundston, N. B.
2036-1fs-3nov.

|S* I
MARQUE JARRE Retraites fermées 

pour les Prêtres
De laJïlaison KING COLE

/4EJ_______ ■■
Une retraite fermée de 8 Jour.» 

pour les prêtres aura lieu à la Villa 
Manrèse de Québec, du 7 novembre 
au soir, au matin du 16.

Une autre aura lieu au noviciat 
du Sault-au-Récolet, Montréal, du 21 
novembre au soir, au matin du 30. | 

Pour ces retraites, s’adresser au 
prédicateur, le Père O. Lacouturv, 
SJ., Sault-au-Récollet, Montréal.

ШШ VAN BUREN O. N. TRIOOOHE

—-M. Joseph Corriveau est de re
tour d’un voyage de plusieurs Jours 
à Fall River et Lawrence.

—Everett E Dionne, Alphonse Lab 
bé et John B. Pelletier de cette ville 
et Leroy Dionne de Madawaska, sont 
revenus d’un excellent voyage de 
chasse dans le haut de la rivière 8t- 
Jean.

—Mlle Marie M. Ruest, fille de M. 
et Mme Théophile Ruest de St-Léo
nard et Clément Roy, fils de M. et 
Mme John Roy de cette ville, ont 
été mariés ce matin, le 3 novembre 
dans l’église de St-Bruno. Us rési
deront à Van Buren où M. Roy tra
vaille à la bijouterie Oyr Violette.

—Mlle Rosamund Cyr, comptable 
au magasin Woolworth, a été trans
férée au magasin de PrequsTsle.

VARIETES

LE DOCTEUR ROENTGEN.
S'infuse promptement et richement. Un Thé de 
fraîcheur caractéristique et de SAVEUR unique.

Les faits démentent la théorie Us le docteur Kundt. et le hasard 
ont même parfois la mauvaise liabi- ' lut que ce dernier, profond psycho- 
ude de contredire les principes qu'on logue, ne détestât point — au соп- 

s.; plait à donner en jxemp'.e à la jeu' traire — les caractères "soupe au 
nesse des écoles et aux Jeunes gens! lait". Kundt comprit le tempéra- 
bien élevés. 11 est incontestable, en| ment du Jeune Roentgem. et, loin de 
tous cas q,ue nombre de mauvais, le faire congédier pour Insolence, 
élèves, d'enfants dés >béissants. de s’intéressa à lui, et reconnut en cet 
déplorables soldats sont devenus des| étudiant indiscipliné des dispositions 
savant* Illustres, des bienfaiteurs de extraordinaires pour la physique. U 
l'humanité et de grands généraux ' parla sérieusement à son protégé, te
nons à considérer le cas du docteur quel, surpris et touché de cette men- 
Lco exemples abondent. Bornons- suétude, se mit à travailler. En peu 
Wilhelm Roentgen, qui s’est hnmor- ! de temps. Roentgen se fit remarquer 
talisé en découvrant le» Rayons X. j par son ingénuosité et son originali- 
S'il y eut Jamais un écolier négU- j té Mnis 11 était dit que ce savant se- 
gent, paresseux, volontaire et rebelle ralt toujours aidé par 1e hasard, 
à tout contrôle, ce fut bien lui. Le C’est en effet par un pur hasard qu’- 
nonubre et la gravité de scs frasques\ en 1895 il découvrit le.s fameux 
finirent même par décourager les 
matines 'es plus indulgents. U se fit. se. Et. sa découverte, méconnue du 
mettre à la porte d’un collège hcl_ monde scientifique, serait 
landais, et, s’il échappa à un sort dans l'ombre sans une autre heu- 
semblafole au Polytechnicum de Zu- • reuse chance qui se manifesta par 
rich, c’est — tout paradoxal que cete/ l'intermédiaire d’une simple agence 
semble — grâce à sa mauvaise tête ! d'information de Londres.
U se prit de bec avec son professeur |

%
NOTICE 0F SALE

MAINTENANT EN VENTE PARTOUT 
DANS LES MARITIMES

To Manus Mazerolle of the Parisl 
of Ste. Anne, in the County of Ma 
dawaska and Province of New 
Brunswick, Merchant, and Marie 
his wife, and to all others whom 
it may concern : —

x/

40C en paquet 

de 1 livre

Paquets d’alumi
nium, scellés. Feuilles 
fraîches, garanties.

1F
NOTICE IS HEREBY GIVEN that 

under and by virtue of a power of ; 
sale contained in a certain mortgage 
bearing date the 3rd day of Novem-, 
ber. A. D., 1925, and registered in! 
Book "X-3” pages 171 to 175 both* 
Inclusive and numbered 25658 of the 
Madawaska County Records, on the 
3rd day of November. A. D.. VJ25. 
f.rtd made between the said Manus 
Mxserolte, of the Parish of Ste Anne 
afc’esaid. and Marie, his wife, of the 
first pert: ar.cVDamase Beaulieu of 
me Parish of Gr&
County of Madawa<K3 afor.- V.U 
Gent’eman, of the «??ond рв-t : 
there will be for the purpose of sa
tisfying the principal and interest 
said mortgage, default having been 
secured under and by virtue of the 
made in the payment thereof, a» 
thf ieln and thereby provided, be 
sold at Public Auction, in front of 
the Court House, in the Town of Ed- 
murctfon In the Coun’y of Mada- 
w.«=ki and Province of New Bruns-

I
■

aj
rayons tout en cherchant autre cho-a5

M □
lenfant." !

Together with the appurtenances 
; and all right, title, interest, posses- 
I >ions. property, claim and demand of 

To Leon Martin of the town of the said lands and premises. 
Edmundston in the County of У a I 
dawaska and Proi'ince of Ne'r 
Brunswick, and Marthe, his wife 
and to all others whom it may 
concern : —

NOTICE OF SALE" where quality counts "

Week-End 
VALUES

n River m the

VALEURS 
Fin de Semaine

Georges N es tier T ricoche.

Dated this first day of October, A. 
D.. 1932.NOTRE PUBLICITE nos entrées; mais il se rachète en 

fournissant presque les trois quarts 
de nos parents adoptifs.

—Et que font les autres dioceses ?
—C'est un peu délicat à publier.
—Je serai charitable dans mes ap

préciations.
—Trois-Rivières, qui a une crèche 

locale, ne nous a pas pris un seul 
nouoon: Nicolet nous a commandé 
tout un; Sherbrooke, trois. Mais Chi
coutimi. qui a aussi une crèche lo
cate. nous en a pris douze. Rlmous- 
ki. onze et Gaepé. vingt-cinq.

—Comment expliquez-vous que si 
’oin et si pauvre

—Monsegneur l'Evêque a donné 
un mot d’ordre à ses curés: "Nous 
ne pouvons pas recueillir de montant 
d argent oui compte, mais nous pou
vons aider au p'acement”; chaque 
appel d'un curé à porté fruit.

—ous ne faites rien au Nouveau- 
Brunswick ?

—Le diocèse de Chatham com
mence à nous aider. Nous y avons 
conduit dix pupilles cette année.

—Comment présentez-vous votre 
affaire aux pasteurs diocésains ou 
oaro'ssfaux ?

—Nous demandons que chaque col
lectivité. pour le service que nous 
iul rendons de recueillir ses enfants 
abandonnés, nous en reprenne le 
nombre énuivalent. Nous demandons 
la mutualité des services sociaux, la 
réciprocité des bons offices. Nous de
mandons que les enfants ne soient 
abandonnés que pour un laps de 

j temps, et 1e moins long possible, a- 
fin que greffes sur un bon arbre gé
néalogique. entourés d'une bonne at
mosphère. la tristesse de leur sort 
soit allégée autant qu’il se peut, et 
qu'ils atteignent au plus tôt un dé- 
ve'oppement normal.

-Prévoyez-vous une diminution de 
placements pour la présente année ?

—Oui une considérable diminu
tion. Nous resterons bien en deçà de 
trois cents. A moins que. par nos ap- 
ne’.s. nos lamentations, des interven
tions imprévues et les vagissements 
de nos sept cent quarante petite hos- 
pita'isés. nous touchions tout à coup, 
en ces deux derniers mois de l’anr.e e 
•Іез coeurs de quatre-vingt-six cou- 
nies charitables et qu’lis se hâtent 
de venir nous demander un objet, 
j'oserais dire une pâture pour des 
sentiments d’affection restés Jusqu’
ici encore inassouvis. Mais, quatre- 
vingt-slx c'est un nombre que ne us 

saurions humainement espérer.
De sorte que l’hiver ne s'annonce 

nas rose à la Chrèche ?
—Non. U y a beaucoup moins d’au 

nônes, beaucou pmolns d‘adoptions 
et déjà beaucoup plus de demandes 
d'RCùil'ssion.

—Souhaitons que e public chari
table comprenne vos besoins !

—Le public charitable comprend 
nos besoins; il nous soutient Rvec 
at s moyens diminués. Mais si le pu
blic nas charitable ou peu chanta-

(*
her

POIS - PEAS Nouvelle Saison — Tamis No. 4 
New Season’s — Sieve No. 4
Qualité — CHOICE — Quality 

Btes 
No. 2 
Tins

Sara X Belanger—Combien d’enfants 
placés en 1932 ?

—Au vingt octobre, deux cent qua-

—Où donc placez-vous tout ce pe - 
tlt. monde ?

—Un peu partout dans de bom 
foyers, dans de bonnes paroisses.

—Qui vous ouvre la porte de ce з 
foyers ?

- —Souvent, le plus souvent la lec
ture de la Chronique.

—Alors,- vous croyez à l’efficaci é 
de ce communiqué périodique à la 
presse ?

—Ecoutez ce petit fait.
Une dame se présente avec la re

commandation de son curé pour a- 
dopter un enfant. Comme elle va 
partir toute réjouie, avec sa pré
cieuse brassée, une religieuse lui de
mande curieusement :

—"Qu’estce donc qui vous a don- 
1 né l’idée de venir chercher 
font ?

—Est-ce que M. le Curé en a par
lé en chaire ?

—Non pas, dit-elle, mais j’ai lu 
"Le Madawaska" tout l’hiver et çi 
m’a fait pitié".

Ce témoignage spontané en dit 
j plus long que bien ces thèses sur les 
bons effets de notre publicité. Nous 
sommes accueillis avec la plus gran
de bienveillance.. et servis avec la 
plus grande générosité aussi bien par 
les grande quotidiens de Québec que 
par les Journaux de la région.

—A combien de Journaux adressez 
vous voter communiqué ?

—A une quarantaine. Tenez, en 
voici l’énumération :

avez-vous

Mortgagee.
Qualité — STANDARD — Qualit> 

Btes 
No. 2 
Tins

Max D. Cormier 
Solicitor for Mortgagee.

5in.s-6o:t.

NOTICE IS HEREBY GIVEN that 
. , , under and by virtue of a power of

wick on Monday M- 7th day of No- ,;i e contained in a certain mortga- 
vemb'-r A. D.. VXv. .t the hour of pe bearing date the 15th day of Au- 
e^ven o'clock in the forenoon, the gU5t A D I928, and registered in 
foXnx mg land and premises in the papes 358 to 362 both
•itid mortgage descriVtd r- r rws : inciuslVç and numbered 28262 of the 

A.l .hat certain 'o*. p.ece nr par- Madawaska Countv Records on the 
ce. cf .and and premises situate 1Fttt Uay cf August A D . 1921. and 
v.n-? and being n the Parish o ^adc between the said Leon Martin 

Sainte Anne aforesaid, bounded and of ,ho first part; and Sara Bc’an 
described as foUowt, - On the „rr v idow of the latc Romuald Be 
Iront _y. Highway Road leading ; 'anger, of the second part, both 
from Bdmnudston to Grand Fa Vs; .;r.

15 c2 2 19c
Dry
baninRAISINS SultanaBISCUITS Marven’s

Australiens — Repassés 
Australian — Recleanedaux Fruits — Fruit Bar:

.. . therein designated as being of
on the lower side by land formerly I ;be .own of Edmundston aforesaid' 
owned and occupied bv Cezari»
Bourgot.i and by Antoine Beaulieu ; 
and at the rear by the center of the

■ lb 19c 2 lbs 23c there will be for the purpose of sa
tisfying the principal and interest 

_ „ secured under and by virtue of the
Can^t ^ilwav Compa-, said mortgage .default having bee.i

theleae a right of way to eg’•ess. ré
gnées and ingress to be used by ore 
Anleihe "Oyr and his heirs, executors 
administratdvs- and assigns, at the 
lower side of the said lot and mea
suring twelve feet in width, being the 
same land and premises deeded to 
the said Manus Maaemlle bv one 
Uba’d Thibodeau and wife and re
gistered in Book "D-2" Number 
15336. pages 367 of the Madawaska 
County Records."

POUDRE 
A PATE CREME DE 

TARTRE
A la pesée — Bulk

CREAM OF 
TARTAR

male in the payment therej', as 
therein and thereby provided, be 
told rt Public Auction, in front ol 
the Court House, in the Town of 
Ldm. ndston. in the County of Ma- 
da'v: aka and Province of New Bruns 
wick, c.. monday the 7th day of No- 
\embvr. A. D . 1932. at the hour of 
eleven o'clock in the forenoon, tiie 
'oVewdng land and premises in the
ca id mortgage described as follow 

"ALL that certain lot piece oi par- 
I cel of land and premises situate 
lying and being in the Town cf Ed
munds ton in the County of Mada
waska and Province of NewBruns- 
wick. bounded and described as fol- 
Nor.h Easterly side of Canada Street 
on the lower side line or easterly by 
land owned and occupied by Ed
mond Lachance: on the upper side 
line or westerly bv land owned and 

Mortgagee occupied by H Proulx “baker"; at 
the rear by land owned and oocup ed 
by Christine Parent and also land

—L'Economie dans
le Vêtement —

Est rendus possible par notre ser
vice moderne de nettoyage-*- 
Robes et manteaux, que voue pou 
vez avoir l'intention de mettre de 
côte, peuvent être res torée pour 
des mois еччоге d'utilité par no
tre méthode perfectionnée de re
mise à neuf des vêtements.
Et le coût est étonnamment bas. 
Apportez vos vêtements ici voue- 
mêmes ou téléphonez à 32-2 et 
nous irons vous voir. 
BLANCHISSAGE POUR HOM

MES. UNE SPECIALITE

Domino
BAKING

POWDER
\

Reg.: 19c -і

Bte 1 lb 15c 29cLa livre 
Per lb.Tin Together with the apourtenances 

and all right, title .interest, possé
dons. Drorcerty. claim and demand of 
the said Manus Mazerolle and Marie 
his wife. in. to. or out of the said 
lands and premises.

Dated this first day of October 
A. D.. 1932.

A?.

HIRONDELLE 
Pork & BeansFèves au lard З E 29с kÿ

&
L'Action Catholique. L’Evénement 

Le Soleil, Le Quotidien. Le Peuple, 
Le Bulletin de la Ferme. Le Journal, 
La Bonne Fermière, L'Oeil. La Vie 
rurale, La Presse, La Patrie, Le Ca
nada. La Mbune. Le Progrès du Sa
guenay, La Vallée de la Chaudière, 
Le Guide. L'E.tlarreur. Le Nouvelllaie, 
Le Bien Public. I* Chronique, "le 
Madawaska ", LTîvangéllne, Le Pro
grès du OoUt. Le Saint-Laurent. 
Courrier-Sentinelle, Le Courrier de 
Llslet, L’Etendard. Le Lothlnière, 
Le Gaapésien, Le Courrier du Nov.1, 
La Vie Paroissiale, La Parole, La 
Qaeette du Nord, L'Union des Can
tona de l'Est, LTlol’e de LESt, LE- 
cho de Frontenac. Le Canadien. Le 
Mégantic, Le olon. Le Petit Courrier 
du Bon-Pasteur.

—et vous ne faites point d’autre 
propagande ?

—Abl pardon! Par corrsepondan- 
ce privée, par demandes personnel
les. par circulaires à Nosseigneurs les 
Evêques, à Messieurs les Curés, à 
Méasieurs des Médecins, par distri
bution de brochure»

—C’est beaucoup d’ouvrage alors, 
* P«* le soin de ces pauvres enfants.

—C’est de l’ouvrage consolant par
ce que cela fait découvrir, à côté 
d'un égotane qui parait s’étendre

І R. H. RICHARDSDamase Beaulieu

Olives McLaren, btle 14 oz
Manzilla OLIVES, 14 oz__
Ketchup aux tomates, 12 oz. 
Clark's Tomato Ketchup btle

MARMALADE, pot 40 one.
Orange Marmalade, 40 oz_
HARENG Frais, bte lr oz. 
Connor’s Fresh Herrings__

Max D Cormier 
Solicitor for Mortgagee. 

5ins-6oct.

J7. rue de l’Eg'.is»; — EdmundKOi 
Service rapide — Tel.: 33-3Iі ,

j owned and occupied b*- Emi'c Ma-

\Gr pqt. 
Lgs Pkg.

HANDYAMMONIAQUE 05c .00AMMONIA E .I

E SAUCE H.P.
n Bouteille — Bottle-------

FROMAGE Kraft, livre
g Kraft CHEESE, lb____

THE Noir Richmello 
Black TEA,
Pqt—lib —Pkg--------

I? ■
FARINE “Chaleur ”, 98 lbs 
“Chaleur" FLOUR, 98 lbs _ . ■
MINCE MEAT I
2 lbs pour________________ *
CAFE Richmello, уг liv. A
Premium COFFEE, l/t lb w
Bte — 1 lb—Tin_____ 45c

%

Ift 1
ÉÉàVoilà le montant qu’un homme d'af

faires d’Edmundston a épargné cette 
semaine, en utilisant son téléphone.Cà

L’EXPLICATIONFRUITS & LEGUMES FRAIS — FRESH FRUITS & VEGETABLES
POMMES la douzaine
McIntosh, dozen-----------
COCO ADE, le pqt
Coco-Ade, pkg--------------
KISSES à la mélasse, 2 lbs ОТ A
Mollasses Kisses, 2 lbs-------*> ІГ
Pommes Wealthy, 10 lbs OQ A 
Wealthy APPLES, 10 lbs - ««Г 
SHREDDED WHEAT,
2 pqts — 2 pkges-------------
CERISES Rouges, bte 
' . d Pitted Cherries, tin __

Cet homme avait besoin de certains travaux d’impression. Le re
présentant d'une compagnie étrangère s’est présenté et lui a soumis ses 
prix. — Notre concitoyen, avant d’envoyer son argent au loin, télépho
na à l’Imprimerie locale et apprit qu’il pouvait faire exécuter ce tra
vail à Edmundston avec economic. — Le commerce local, tout comme 
cet homme, bénéficie de cette démarche intelligente.

JAMBON Pic Nique, la livre
PicNic HAM, per lb______
JAMBON Roulé, la livre 1П A 
COTTAGE ROLLS, per lb. І *Г 
BACON tranché, la liv.
Sliced BACON, per lb. 
BOLOGNA Bung, la livre 
Bung BOLOGNA, lb- 
DEVIL НАМ
La bte — Tin________
Fromage nouveau, la liv. 01 // 
New CHEESE, per lb_____ * * Y

33/ 13/
VOTRE FOIE VOUS 

MET MAL EN TRAIN05/ Chèque Jour, toute une effloreeoence
de b trim pure charité chrétienne. 
Songes donc qu'en la seule année 
MSI nous ayons pu ouvrir trois cent 
soixante-sept loyers pour autant 
d'enfants de la Crèche.

—et l'année précédente t 
—Deux cent quetre-Ttngt-onæ. 
—Y в-til un tableau d'honneur ? 
—H y en a date noue mémoire, 

un tableau dea curés placeur», des 
paroisses charitables.

19/ Stimulez la Bile de Votre Foie 
—Pas besoin de Calomel.

тамі тамі aentee ■ДмпгпНде». іКиІшД.s^s'i.-ss.'KîïèïasbrsSs

Le aeema qui foot gtmpteeiYtt eouvofr le le-

SFrotirsi'w

h20/ AVANT DE COMMANDER AILLEURS DEMANDEZ NOS PRIX

23/ 09/ L'IMPRIMERIE du “MADAWASKA"
TtiépboMNo. 75 - - - - fadolHsIk. J„15/ de sujets ?

-id# Outil se: M es; vrai 
quTl fournit chiquants pour cent de

■і
Щ

en les fumant, 
vous y trouverez

lapmm

z

fчи0

è
#/

ROXY
C I C AILETTES

DE VIRGINIE
L. O. CROTHÊ LIMITÉE

Fournisseurs des plus fins tabais

SOUPES
Campbell’s

SOUPS
Foutes sortes — All varieties

2 S. 19c
Doz. $1.10

SIEGAS. N.-B.

DOMINION STORES
!

H

«
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NOTES LOCALES ASSEMBLEEВ
I

des membres de

La Société l’Assomption
Succursale “Immaculée-Conception”

—Mme Jos. Dutoé de Notre Dame U 
du Laïc était de passage en vi’.le au ! 5 
commencement de la semaine |B

—M. budget- Dubé de Notre-Dame 15 
était en ville par affaires, lundi.

—M. l’abbé Damase Thibodeau, — 
chapelain du Sanatorium N.-D de ■ 
Lourdes de Bathurst était en ville. ■ 
à la fin de la semaine dernière et ; я 
nous faisait l’honneur d'une visite à ; ■ 
nos bureaux.

—M. Mathias Michaud, employé du S 
CjNjR., dé Mont-Joli, P. Q,. était en •7' 
ville à la fin de la semaine dernière, El 
visitant M. et Mme Ovide Michaud. -

—Mlle Gertrude Boyd et son frè
re Nelson de Tourville, Qué., sont 
venus en visite chéz M. Georges Pi
card, la semaine dernière. Ils ont 
aussi visité Mlle Adèle Bossé et M» 
Joseph Robert.

—MM. Léon Raymond et J. Ber
nier, de Kedgewick, étaient de pas
sage en ville au commencement de 
la semaine.

—M. et Mme Paul Pelletier sont 
allés à Clair, dimanche.

—M; Hector Boucher, de Rivière- 
du-Loup, était en ville par affaires, 
hier.

—'Mlle Thérèse Dionne et M. Ro
land Dionne, de Grandlsle, étaient 
en visite chez Mme A. Bouche.-, mer-

LUNDI Soir, le 7 oct.
A la salle de l’Académie

n
UNLa chasse à l’orignal, 

au chevreuil et à l’ours 
peut se faire jusqu’au 30 
novembre, mais la sai
son de la perdrix esta 
maintenant 
quand à la chasse aux 
autres oiseaux sauvages, 
elle se prolonge jusqu’au 
31 décembre.

Conformez-vous à la 
loi : vous vous eu trouve
rez bien.
P»Ué per le Club de Ctiaeae et de 
Pèche du comté de. Madawaska 
dans l’intérêt du comté, pour la 
préservation de noe ressources 
naturelles.

TRAVAUX DE BRODERIE

terminée.

COLLISIONS
D’AUTOMOBILES

Deux automobiles sont venues en 
collision sur le chemin de St-Basile, 
samedi après-midi. L’accident est 
survenue à Iroquois, sur un petit 
pont.

M. Fred Rurnmel, de Baker-Brook 
conduisait l’une des autos et M. Will 
Albert, de Madawaska, Me, condui
sait l’autre. La première des machi
nes, une Ford nouveau modèle, fut 
particulièrement endommagée, l'une 
aes roues étant complètement écras 
sée sous le choc, et les ailes dillor-

—Un Ford sedan ,s’est aussi col- 
lisionné avec une auto d'une autre 
marque, sur la route de St-tiasiie, 
samedi soir. M. Claude, Béruoé de 
cette ville était au volant de l’un 
d’eux.

Nos 7012-7013 Gracieux Modèles de Robes de Nuit. Chacune patron 

tracer 25c, perforé 50c, au fer chaud 35c chaque. Etampée sur nan- 

souk anglais blanc (prix régulier) $1.10, seulement 85c. Sur broad

cloth rose, pêche pu Jaune 98c. Sur superbe toile de soie blanche, 
bleue, jaune, rose mauve, Orchidée ou vert Nli $1.98. Soie française 

ou coton M.F.A. pour la broderie 25c

ALBUM DE LAYETTE 15c. CATALOGUE GENERAL DE BRODE

RIE 20C. — ABONNEZ - VOUS A NOTRE REVUE MENSUELLE DE 

BRODERIE ET MUSIQUE 12c SEULEMENT PAR AN.

à
*ВЙК£У|ГПІРЬ;ВЬК6В).ІВВВМИМ11Є11І

f GRATIS! GRATIS! GRATIS!
UNE AUTO EN FEU 

Une machine de marque "Chevro
let”, propriété de M. Delphis Leves
que de cette ville, a pris feu après 
avoir versé, sur laroute de 3t-Jac- 
ques samedi soir. Le propriétaire et 
son compagnon, Gérard Pelletier, 
s’en sont tirés indemnes. Les 
font partiellement couvertes par l’as 
surance.

CUILLERE EN ARGENT “Rogers”
avec chaque achat de $1.00 ou plus

Avec chaque achat de 25c du plus, vous rece
vrez en outre un Coupon. Conservez ces coupons 
ils ont de la valeur pour obtenir l’une des belles 
primes exposées dans notre vitrine : Argenterie. 
Vaisselle, Verrerie, etç., etc.

Une liste complète des primes vous sera donnée 
sur demande. — Ramassez les coupons et deman- 

5 dez à vos amis de vous conserver les leurs.
CHEZ

oertes

Lisez-le, faitcs-le lire T km ère invention américaine : 
régler ,з circulation des poissons 
dans Rail.NAISSANCES

D’OCTOBRE
L’OISEAU BLEU

En <>scem$ant des rivières vers les 
mers, céux-ci s’égarent souvent dans 
des canau* industriels.

Ste-Anne de Mad. LIVRAISON D'OCTOBRE

—A M. et Mme Severin Levesque, 
est née le 1er octobre, une fille bap
tisée le même jour, Marie, Irma. Par 
rain et marraine: Fred A. Morin et 
Alma Michaud.

—A M. et Mme Fred Gaboury, la 
3, une fille, baptisée le lendemain,
Blanche, Norma ; parrain et marrai
ne: Fred M. Hébert et Lottie Ga
boury.

—A M. et Mme Patrice Philibert, 
le 9, un fils baptisé le même jour 
Joseph, Roger; parrain et marraine

Damase et André Cyr, Hervé Dubé, | M. ^ Mme Je!n Bad4Vratent llr€ Le3 de
Albert Ruest, Octave Caron, Antol-1 une fille baptisée le 9 Marie ' ' 1 A1'r';’ç-ltine de Madame Juliette La
ne Pelletier. Paul Roussel, Raymond lia, Norma; parrain et marraine м v:л“л?- Ce: artlculet est comme la 
Theriault, Raymond Levesque, Àl- et Mme Àldéric Picard Préfa'— de l'émouvante histoire de
phonee Martin, Jim ôubé, Bàül Thé- -A M. et Mme Philip n A'i^erz Tekakwitha, surnommée joli-
riault, M. èt Mme Chartes Lagace, ie 7 un fils barotisé le QP^,anhM?x ' brique des Cercles des Jeunes Nain-
et Àlphée Levesquë. de Ste-Anne de pcld pam,ta . ''>« lb d“ Mohawks'. La ru-Madawaska. SCttUmSf'' P« Mlle Marcelle

Mlle Levesque reçut de jolie ca- —A M. et Mme Wilfrid Saucier :e 03 ■•«yi’.-au,. la causerie le Phil Athely
deaux; il y eut chant et musique; des 10, un fils baptisé le même tour • sur. nettoyage des timbres-poste,
soli de violon furent exécutés par Louis, Joseph, Wilfrid • narrain et rptlpn-ront- l’attention des jeunes 
MM. Georges Hte, Fernand Damboi- marraine: Louis Levesque et Ar'he- l'otav-5tes et des Philatélistes, 
se et André Cyr. Un délicieux goûter mise Letoel. 
fut ensuite servi par Mlle Edwlna —A M. et Mme David 
Blanche!, et tous se retirèrent heu
reux de leur agréable soirée.

“Nos élèves, écrit une religieuse de 
!"л cadômie Saiijt-Louis de France, à 
I-'ret! .’vrille, éprouvent un réel plai- 
sii à lire VOiseau bleu et attendent
t#u;ot,r:-

n—Jeudi, le 50 Octobre àu «tir, un 
groupe de parente et d’amis se réu
nissait à la demeure de M. et Mme 
Alex. Lévesque pour fêter le dix- 
neuvième anniversaire de leur fille 
Denise. Les invités étaiént: Mlles Ed 
mée, NéUda et Ÿvônne Lévesque, Éd- 
wina Blanchet et Edna Chassé de 
Madawaska. Me, Esther Dubé et І- 
sabelle Viel de Ste_Anne; MM. Ro
saire Chassé, de St-David, et Albé- 
ric Levesque, Georges, Elle, Fernand 
Damboise, Rosaire, Elphège Gagnon

<f; vont terminer leur carrière 
dans des tuyaux de turbine ou entre 
rii-s roues de moulin.

■
R3

ІRAYMOND ERE AU gvenue avec impatience. 
"En c:t-il ainsi partout? C’est pos- 
S’ble, puisque la circulation de l’dt- 
cau bien se maintient, mnlgié la 
crise qui sévit toujours.

En faisant passer sous l’eau des 
courants électriques, parâit-il, on 
élaguerait le poisson de !a mauvaise _

=as*“““ 7■■..7....тмимім«
t PHARMACIENM

B

Mlle Marie-Claire Daveluy pour
suit la publication de son feuilleton 
Y Esclave des Agniers. L’intérêt de 
с.'з pi -es va,croisseir-. Tous les jeu-

A

Spéciaux du 4 au 10 Nov.
AU COMPTANT SEULEMENT

Il faut ajouter pour compléter le 
Roussel le fcmmaire de ce numéro La Fermière 

10, une fille baptisée le 12, Murtolle du poète Nérée Beauchemin, le Ques 
Lucille. Parrain et marraine: Jos iu,nnaire <** Jeunesse de l’abbéj 
Levesque et Emma Pîourde ' Etienne Blanchard. La Sainte Vler- 

—A M. et Mme Benoit Gallant le g3 ІЧ У lon«s cheveux pendants, ch»n, 
18, une flUe baptisée le même tour 8011 l;°pulaire de la collection E.-Z. 
Marie, Laura, Thérèse. Parrain ei Massicctte, lees Avant-gardes de VA.I 
marraine: M. et Mme James Jessop C •• c- le Courrier de la Fauvette,1 

—A M. et Mme Xavier Vio’ette le' oZ9 croisés au hasard relatifs à Гаг1- 
21, un fils baptisé le 23. Herman Jo-I chitecture par Mlle Marie-Rose Tur- 
;eph. Parrain et marraine: Réné Cia CPti ,VH‘ causerie sctenK tique. la Cul- 
vette et Sophie Violette. і 1'іГ* de lo banane, des bons mots et

—A M. et Mime Michel M. Ouellet c> r 'd'tie8> le concours mensuel au- 
ie 24, un fils baptisé le lendemain ' quel « rennen: part .1 r, centaines 
Joseph, Georges, Roméo. Parrain et d '4’'’’ers. et une notre- blographi- 
marraine: Georges Fournier et An- que sur Louis-Hippolyte La Fontai-, 
nie Ouellet.

MADAWASKA, Me -i

Gruau Fin
7 Ibs 2 ,

% X4‘ i
—La Cour No. 16 de la Women s 

Benefit Association de Madawaska,
Maine a tenu sa soirée d’Hallowe’en 
cans la salle Evangéline dimanche 
soir dernier, aux bénéfices des oeu
vres de charité. Les assistants pri
rent place autour de vingt-huit ta
bles pour Jouer au bridge et au Char
lemagne. Les prix ont été gagnés 
comme suit :

Au bridge: 1er. Mme William Tur ooZZmi1 “™e1,sJ,lvio Gagnon. ,e 
geon, don de Mme Léo Dalgle, Ze, ÏlFSJÏÏL ba£îlsee k 30- Marl<!- 
Mme James Jeesup, don de Mme ^ Parrain et m»rratoe

Edmund J. Cyr; consolation, Mme Gagnon' Krands-
Aurèle Madone, don de W.B.A. Pour parents dc 1 enfant.

—nA M. et Mme Arsène Norman
deau, le 29, une fille, baptisée le 30, 
Marie. Ida, Jeannine. Parrain et mar 
raine: Léopold Richard et Ida Le
blanc.

—A M. et Mme Edouard Madore, 
1* 28, un fils baptisé le 30, Joseph’, 
Edouard, Elmer; parrain et marrai
ne: Gerald McCluskey et Clodia Du-

o,

і Vйbip.SAVON Dollard 
10 barres _______
SUCRE BRUN
10lbs__________
CAFE frais 
moulu, la lb____
RINSO
gros paquet-----
Confitures ponv 
mes et fraises
boite 4 lbs---------
ANANAS tran
chées, boite 2 lbs 
2 boites________

RAISIN à la pe
sée, 2 lbs pour__

BISCUITS au 
soda, sac de 1 lb 
2 sacs pour____

GELEE Victo
ria, 4 pqts pour_
Savon dc toilette 
LUX, 3 barres_

Sirop de Blé d’In
de, chaud. 5 lbs_
chaud. 10 lbs 65c

La Vieille maison et la fèe, de Ma
dame Blandhe Lamortagne-Beaure- ' 
Fard, rappelle aux enfents canadiens 
qu’il y a dans presque- toutes nos de-i 

fées vaillantes et belles| 
oui animent tout dp isur baguette 
magique.

r'c numéro est abondamment il- 
iustr#- par James McTsauo et Louis- 
Joseph Dubois La pag? couverture 
roi résente une Jolie ccèr.e de chasse 
au ut but de l’automne canadien.

Propagandistes, rivalisez d’ardeur 
1 aur répandre YOisea i bleu, la seu'e 
і vue du genre au Ca-*da L’abon- 
v.ament n’est que de 50 sous par an
née. Vous le recevrez pendant dix 
mois en adressant un mandat de 
poste à l’Oiseau bleu, 1192, rue Saint 
Laurent, à Montréal.

V

/ Л'!

Жmeures des

les hommes: 1er, M. Rosario Leb?l. 
don de Mme F. W. Pelletier; 2e. 
Mme Jos. D. Pelletier, don de Mme 
Jérôme Albert: consolation, M. Emi
le Cyr, don de WSA.

Au Charlemagne: pour dames, 1er 
prix, Mlle Laura Beaulieu, don de 
Mme Lévite Albert; 2e, Mme Condée 
Parent, don de Mlle Blanche Thé- 
riault; consolation, Mme Jos. D. Pel
letier, don de WJBA. Pour lés hom
mes: 1er, M. W. Voisine, don de Mme 
Eugène Bouchard; 2e, M. Arthur DM 
gle, don de Mme Geo. Hudon; con
solation, M. Vital Daigle, don de W. 
B. A.

Mmes J. D. Pelletier et Lévite Al
bert, déguisées en sorcières, égayè
rent l’assistance en disant la bonne 
aventure à plusieurs.

Après la partie de cartes un pro
gramme musical fut exécuté comme 
suit: violon par M. Charles Cyr, pia- 
no par Mme Charles Cyr; gigues par 
Mme Chartes Cyr, violon par M. Al- 
phée Cyr et piano par Mlle Staples, 
banjo par M. Jack Danon; chanson 
ілг M. Jim Foley, piano par Mme 
Arthur Cyr; gigues par M. Sigfroi 
Madore, violon par M. Alphée Cyr 
et piano par Mme Arthur Cyr; chan
sons par Mme Vital Daigle, M. Vi
tal Dalgle et M. Jack Danon, ce der 
nier au piano; Tap Dmce par Mlleï 
Bernadette Madore et Melle Pelle
tier au piano M. Jack Danon; autre 
lap Dance par Mines Geo. Hudon 
et Fred Gérard, en costumes.

*
*.

S
J

’J b
et cûKSS'ctoc.

—A M. et Mme Wilfrid Oagnon 
.c 30, une ftlle baptisée le lendemain 
Marie, Hmella, Carmen; parrain et 
marraine: Edmond Couture et Marie 
Soucy,

—A M. et Mme Ovtla Pelletier, K 
2, une fille baptisée le même

V
<V"’

*y»TTWWinrfWWWWTWWWVW'7T%v'TTTVTVWTTTVTWTVjour,
Marte, Jeannine, Carmen. Parrain 
ec marraine: M. et Mme 
vesque.

CORSETS à VENDRE
EPICES MOULUES 
“Allspice” 
gingembre, poi
vre et canelle 
Ц lb________

Orner Iæ- Kisses aux Noix 
la lb 15/

A titre de représentante. J’offre 
en vente les corsets et ceintures de 
santé et de toilette *врепсег’. faits 

sur mesure. Toute dame ou demol 
selle qui désirerait examiner les 
modèles et les échantillons, n’aura 
qu’à s'adresser à Mme Raymond 
CLAVETTE, Corsetiere Spencer 
tel.: 90-2.

C»
Un gros panier rempli de fruits 

b„nbcr.5 gâteaux et sandwiches fut 
vendu a 1 encan chino-s et acheté par 
M Arthur Daigle qui s .• montra gé
néré ix dans la distribution de son 
l-anter.

Une tenture dc muraille, don de 
Mme H. P. Fréchette, fut mise à 
l’encan et gagnée par M. Jos. Pa
rent.

Un délicieux goûter fut rervi à 
l’assistance par les membres du W. 
B. A., suivi de quelques jeux de so
ciété, présidés par Mlles Fiorina Du
four et Adéline Carrier.

La présidente de la Cour exprima 
sa reconnaissance à ceux qui étaient 
présente.

%,.й

G?
„10/
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F. T. LAJOIECORSETS FOR SALE]
As local representative. 1 offer 

"Spencer” Corsete and Belta. cus- 
t~4-made. for Health and Dress 
P’-’-poses. Any lady lntereeted in 
^«pcctlng the styles and samples1 
«шу call Mrs. Raymond Clavette. 
Bnencer Corsetier, Phone: 90-2

JOS. MICHAUD
■■■■ЯВВИЯІНЕ

ІІІІІ-

AVIS
Nous pouvons encji’ 

loger quelques autos 
dans notre garage, pour 
la saison froide.

Nos taux sont très rai 
sonnables et nous vous 
donnons en tout temps 
un service entier de 24 
heures par jour,

Nous apprécierons mie 
vous nous mettiez à l’es
sai.

Creighton & Caldwell
LIMITED

Telephone : 177
Rue Canada — BdertundsMn

CHEZ

Sam FÜHRER
C’EST LA SAISON DES

PALETOT!
JOLIS

¥CHAUDS 
DURABLES 
CONFORTABLES

DIFFERENTS TISSUS

SILVERTONE gris 
SILVERTONE brun 
MELTONS. 
HERRINGBONE 
CÀMEL HAIR 
ETC., ETC. /

C’est le temps/de vous pré
parer pour tes 
déjà la terre 
neige et 
ger à votre nou

VENEZ EXA
NOTRES ET VOUS 
ENQUERIR DES 

PRIX. /

ié

rands froids ; 
t couverte de 

il Vous faut son- 
u paletot.

LES

Foulards —Gants 
CHAPEAUX 

Souliers — Guêtres 
Couvre-Chaussures 

ETC. — ETC.

m AUX DAMES — Ve
nez examiner le joli 
assortiment de Man
teaux de fourrures que 
nous avons en main.

SAM
FÜHRER,J

GARAGE
ALBERT

Ci-devant occupé par 
CLAIR MOTORS

J’ai le plaisir d’annon
cer au public que je con
tinue à mon propre comp 
te le service de garage 
poste occupé jusqu'ici 
par Clair Motors.

au

Nous spécialisons dans 
le service du Nash. 
Chrysler, Durant et Pac
kard. Reparations géné
rales.

Je compte sur l’cncou 
ragement du public, qui, 
grâces à nos nombreuses 
années d’expérience, est 
assuré de satisfaction 
parfaite.
Service de Remorqueuse

Prix Raisonnables

Albert’s Garage
Jean A. Albert, prop.

Eh face de l’Hôtel-de-Vttle

NOUVEAU
CONSEILL

Un comn 
Dame des 
nous aippre 
des nouveai 
niers, M. A 
sellier à la 
poux, qui 1 
gional.

LE SPOR7 
PALESTRl 

Montreal 
tion de la 
s'est pas U 
succès ren 
démarches 
gnats du 1 
Montréal і 
sinnnel. Sî 
sur d’autn 
ski, le golf 

La Pales 
d'une choi 
rigée par I 

Cette ch 
ganisée et 
bres assist 
tition la 
mnovatior 
te activité 
la Palestre 

M. Marc 
manifestai 
le succès 
de nouvea 
nonçaient

O

Nous a] 
plus de 1 
sont déjà 
cornent di 
ment apc 
que l’ofbje 
tion de lt 
pc.gne éta 
bres таж 
membres 
rité être 
ble de ce 
près du p 
lustre Na

AU CER> 
“ELOI A 

St-And 
soir nous 
gulière, à 
été invit 
lecture d 
ports des 

M. Vie

d'scusslo 
C. Dulbé 
les maux 
phée J. ] 
ce était 

M. Су 
suite en 
comique

de tenir 
che apri 
dant l’h 
tualité, 
vite Laïf 
historet

vions à 
jet déjà 
profitât 
lui de 1

M. C 
priorité 
levage, 
bout so 
juges, î 
chaud, 
Gagnoi

M. F 
confère 
et blâti 
і a mod 
moisell 
biller 
amusa:

proprb

On i 
Stella*

O
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Farine ROBIN HOOD100,000 gallons d’eau employes
par lour au lavage du ble pour
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ANTIFREEZE
Songez-vous à préparer votre 

auto pour les froids qui commen
cent? Il en est temps.

Le danger ne semble pas pres
sant au cours de la Journée, mais

Amenez-nous votre auto pour 
examen et estimé gratuit des ré
parations dont il peut avoir be
soin. Nous le pourvoirons en mê
me temps d’A;.ti-Freeze, à prix 
très modérés .

Ces dépenses immédiates, et 
bien à propos, peuvent vous épar
gner des dommages coûteux, que 
causerait la négligence.

Service de Nettoyage 
des radiateurs 

GRATIS

Edmundston 
MOTORS Ltd.

Edifice Demers rue Canada.

ê
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Farine Buffalo
sac de 
coton

Faites vos 
affaires de banques 
par la poste—
c’est facile

Ц- ,

П

zc

f
■v J f .

Meme si vous vivez loin
f des centres, vous pouvez 

commodément faire vos
Ц;Щ affaires de banque à notre 

bureau le plus proche. 
Demandez notre dépliant: 
“Banking by Mail Made 
Easy.”
comment il faut procéder 
pour faire vos dépôts et 
retirer votre argent par la 
poste.

'SyA>..
te Vous y verrezÛ

a*

Vous aimerez faire affaires chez nous

La Banque Royale 
du Canada

Capital et réserves $74,155,106 Actif total au-delà de $750,000,000

Examen
des

YEUX
LUNETTE? ajustées 

à votre entière
SATISFACTION

T. J. AUBE
Bijoutier-Opticien

75, de l’Eglise Edmunds to a

SERVICE
D’AUTOBUS

Le public voudra bien prendre 
note qu’à parti de Lundi prochain, 
le 10. le service d*Autobus Ri
chard réduira ce service à un au
tobus. lequel fonctionnera entre 
St-François et Granid-Sault.com 
me suit :

Dép.—St-François 7.45 a.m.
Arr.—^Edmundston 9.05 a.m.
Dép.—Edmundston 9.45 a.m.
Arr.—Gr.-Sault 11.30 a.m.
Dép.—Gr.-Sault 1.00 p.m.
Arr.—Edmundston 2.30 рдп,
Dép,—Edmundston 3.00 p.m.

Service d’Autobus 
RICHARD

ON DEMANDE
Accoustiques de Radio 

(Ear-Phones)
Pour les Patients du 
Sanatorium N.-D. de 
Lourdes de Bathurst.

Les personnes qui possèdent de 
ces appareils, maintenant inusi
tés, et qui veulent bien en faire 
don à cette oeuvre de bienfaisan
ce, sont priées de les remettre au 
Magasin de M. Frank J. RICE, 
ou les envoyer directement à la 
Supérieure du Sanatorium.

WANTED
Sets of Radio “Ear-Pho- 
nes” to be used by the 

patients of Our La
dy of Lourdes Sa

natorium, at 
Bathurst, N. B.

Persons who own Ear-Phone 
Sets actually out of use. and are 
willing to give them away for the 
benefit of tills Institution, are 
invited to deliver them to J. F. 
RICE’S Store, or send them di
rectly to the Lady Superior of the 
Sanatorium.
4 fois.
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